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BAS-CANADA.
É*tr«ii d'iino lettr« «lo Londres du 18 octobre 1831:- 

La pélition d'*e conimunescle votre province avait 
piéaeiitée à lu chambre de* lords pur le niurqui* 

de Laiid.^dow n. il y u déjà du temps. Lu présenta» 
tien de lu pétition aux communes britnnnii|Ues a- 
sait éié remise » plu>ieiirt reprises. Ayant été in- 
fouiné «pi’clle «levHit enfin être préleiréo !»• u oc 
l ibre, ie m’y suiareiulu pour eniendre les discussi­
ons auxquelles elle pouirait donner lieu.

M. Labouehero en la présentant et faisant la moti- 
tion ordinaire, n prononcé un discours dans lequel 
il m tracé avec habilité le tableau de lu colonie, indi­
qué leu ditfc-rens ttriofs relativement auxquels elle 
avait demandé et obtenu en partie l’intervention 
du gouvernement de Su Majesté pour y p»rter re­
mède, et ceux dont elle avait encore le droit de se 
plaindre, 
comme de

administration elle-même. Il a fait voir combien il 
était nuisible aux véritables miéiéts du «ouvorne- 
ment de Sa Majesté, et de l’empire, autant qu’il é- 
tatt injuste envers les liabituns du Bas-Canada. Il 
s est appliqué aussi à luire voir combien un système_____ystème
contraire dans lequel tous les citoyens avec des 
droits égaux, auraient aus>-i nue part éçale à ia pro­
tection et aux laveurs «lu gouvernement, devait 
produire d’heureux eflota et tourner à l'avantage ré­
ciproque comme a l'honneur de lu mere-putno etde 
ses colonies.

I’»s,‘aiit à l’examen rie quelques parties rie la

aveugle, do ressentimcns hrûlans des Injures pas­
sé» », e’étnit le fruit du sentiment do Imir dignité, 

o et ui de leurs droits, de celui de Is confisnce dans 
la justice du gouvernement anglais. Ils avaient 
compté sur l’espoir de l’obtenir. C'était celle des

èfZn 1 nJ .,:v,ér'r,0“ prolongée fiuissait p«r 
démontrer hmpossibilité dé voir réifner l’harmon.e
le bien s opérer s»>us cet ordre de choses, le gmiverl 
nement de 8a Majosté ne serait pus sourd aux vn w* 
des hubitaua du Canada, et prendrait dans su sérieu­
se considération les representations qui pourraient 
cite mises soi i sus yeux pour parvenu au but dési. 
ré

espérances d’un peuple qu’il fallait le plus sc garder 
<je tromper. Il devait ajouter que chez eux l’energie 
des bi-ntiineris tenait au droit de propriété qui é*ail
peut être dans cette province plus que partout ail- Il souscrivait volontiers au sentiment m!. ;
CUIS divisée de manière à attacher un plus grand fier l'honorable membre et en reconuaisMit l'a m t°,,r 
"“n 7 d ‘"T"'" 1 l:,,"lrc °" "»«»"« te,n. y avnit, d„ .eî EnTde c/i

et aux conaequeneee quMIe. auraient pour travailler reongervérM'à lef" I ‘l,; ’,1 «ouvamer eux riiêrne. r|, ,eyler ,Yuïr°
pr.elunes. ,1 a r. pelé 1 iJ.wJ ...........Zd m! C juVy Uort^tadl4 •** ÏTIT
Hut avait mis au j mr son* plan d’établir une anslo II .levait ajouter en même tems n.i’il étaii KJ™
îcmiVr ‘InodèlV K!VL ? |,,M !‘nnt ,’A"K!"tPr* é,oiBn* M-nàrne de prétendre censtner avec amer-

U a réellement déployé de grandes vues, | collègues «laiis’les communes,1 l'av^î^t"attaqué "et It'qui Bavait p^édée a‘ q"‘lle °? A''g!t‘t,'rro f.*u c<',•
^éloquence II sera,, nature, qu’en avaient objecté que b, matériau, poiimÆ^ q«2e' au^êôfn ^la'îibé^it^fde*»* "“{i
ii.lcr avec zèle et avec talent la cause de manquaient ut>*<diwumt dans ce- ..... -.ne..- i.. J,..»»;, .1......a-u J',sllcc- *'

wm pays le sentiment de la reconnaissance put | parlement avait cependant adopté dcnce de sir Jam»-s Kempt, à l'activité qu’tl avau dé­
ployée pendant qu’il avait en main les rênes de l’ad-

................. hv.-o xt'le cl .yw Mlmt h «.««• 4' I mtuq.uiuM ..... . ,,l <t.n» provmco,. t.„ oroyaii dovuir r!o mên»' rondre honnni« iL nr,l'
. . reconnaissance put j parlement avait cependant adopté le plan qui consti- <»—*--i~•____rt,!.r* «onimafe a la prit-

contribuer à augmenter celui de mon admiration. ! tuait le gouverneinent de ces c<jlonies en partie sur
Celt, «p*»du prdjufé n’.vait pourt»,,. p.. rc , en. b.M. Ou avait «fi, pu « c.uvarucrv .IV | mi,U,tr.tiou dana la pr.rviu... I! croy.ii au»., celui

mornont actu. l à la tête du 
’ans la, un homme plein

I rit..fr a et Mnrrl. Sir Jan.va Mrlnt.'iali qm a j au chmx riaa ........ .. .la ce,la aapia^'dc'co^d.M j Îa",Z'.au «^iÎÆ^rT^XtwdotT'î J'

la parole ; jai eu'a satisfaction de le rencontrer à qu’une institution de celte nature ne pouvait LMière té File *vaô ,t/.;A .J. î • tn nt de ;>a Majes-
taa de la chau.lr,, de. .......... .. apté. la j Ja.liot avec .Vfi.fi.* qui réfiMltfi j j'Sr
dcb». et -de causer quelques mstana avec lu,; .1 m’a l d,vs„m des p.opné.és territoriales dan, cette pro- diena avaient rcclarné l's ! „ devuent le i lu 
parle du discours de M. I.abouchere sur le même j vin», s. L’établissement d’un semblable corps ' sieurs net* s:____  v! - ‘«‘vatent déjà plu

1 * , . ! ,---------- ~ -------- i >* convaïucre »ra- minis,raii»>n rlans la Drovnicesemble été rapnbte de rno fa.rc illusion sur le mén- près une expérience de quarante an- que les objec- qui se trouvait dans le monu
*“l:...... .... en '",n;fiT,5, a,, •rCS,f, J a' un ‘,s* ! ''f M- Fox n'étaient que trop fondées. Sana I gouvernement dans le B ,-.0*
firt H,m garant eu faveur do I opinion que }»• me s»,.s ; parler des erreurs qui avaient trop souvent présidé ; d’honneur et an.rné na, des se

l.e gouvernement do Sa Majesté Savait non pins 
nullement ledé-ir de prêter la main à «i système de 
protection ou de f-v.-urs exclusives, rlont une uuitio 
des batmans serait à même de pr.dlter, et nuVs 
pourraient recueillir à raison de leurs doctrines reli­
gieuses,<le leur origine ou à quel qu’autre tiliequece 
peut-être. Lee vues, le but du gouvernement étaient 
ceux «I une justice égale enve. s tous *an* distinction

ton que j’en parle moi-même dan-ce moment, ti’élait propre qu’à fiire écb.re et à fomentér dee I mardi de justice. I l la pria, il lu conjurait de
Ce- obsoivatmns préalables m’ont paru nécessai- «bv.siui.s en établissant l’inégalité du rang en faveur 

rcs «' aut d’e^ay.-r d’esquisHer mni-même quel j d’un petit nombre d’hommes qui difTért-raeint trop j sans déviation un
peu «l’uvec leurs

qui
conritovens. qui

j rn*rcb<?r constamment da»rs le sentier quelle s’était 
j tracé. Il espérait aussi qu’dlc continuerait à suivre

ne pouvaientque- f aits «le ce discours, et de la discussion dont
I» s sténographes qui ont coutume de donner nu pu- j avoir sur ceux-ci aucune supériorité assez marquée 
b!»c b s débats du pml» ment, n’ont pas rendu com- ) par la fortune, l’éducation, ou les souvenirs histori 
pte, ou «u moins ils n’ont dit que quelques mots, quea attachés à la naissance, qui pmssans ailleurs 
quoiqu'elle ait pus un temps considérable dois aé-I cuvant les crironstunces 
«me. J«« ne puis en «loiioer moi-même «pi’une idée > près nulle en raoada. 
bien faible, parce que le talent comme l'habitude j Après avoir inv.*«..iX 
d'un t-areil travail me manquaient également, et | autre» pour faire voir c

I -cyacion un système de conduit*) é^al. rn» nt 
bonoral>tc et arantag< ux aux colonie , et à luinèie- 
patrie elle même.

J’ai remarqué que h>s difTt'-rentes parties d.*ce «li-»-

. ^ ^ ---—ans distinction,
do re*(rector en eux «I h «boita égaux qui auraient 
pour boa» * des lois, qm le fussent d mêuH*.

Il assurer la chambre que toiles étaient Ira
intentions du gouvernement de S« Majesté. Il pa,it 
en même t**mps son benoral.le »mi d’i.b^erver que 
si la réparation des griefs IPéiait pas C.)rnpl*\te' s’il 
restait encore quelque chose à faire sur c«*t urm-ie 
cV-t qu’il cuit que.ques o’tj* ts qui exigeaient umi 
attention pnr;ienlière, qn’d y avait des difficultés à 
écbumr, d. H ohntarle* à é-artor, mais que tuns ces 
objets étaient 8«>us la considéraii«m «lu gouv. rne. 
meut, qui s’ocrupait de» moyens «i-fure «li-paratlro 
tout siij -t de plainte d.* lu p«irt «les babiiaus .lu Ca- 
natl i, deles seconder iIoiin tous les projets «mj 
pourrait contribuer à améliorer I. ur aitmtlou à ie* 
rendre heureux, enfin à leur assurer la plei.ie j ,.,,0- 
-auce d« leurs droits sous la protection de |’cinp,r«

«pie nie-occuputions sont en outre i«-i trop multi­
plié s pmir nie laisser le loisir et la liberté d’esprit 
né. es-aiM* pour espérer do ,e faire nv«'c _ ’ c
auc ès.* .ic croirais eu même temps manquer à 
mon devoir que de ne pds faire connaître aux ha- 
hifans «le notre paye, autant mie la chose m’est pua- 
e'b’e, une diS''ttstiou d»mt I’ fTet est de nature à pro- 
dn r1 Its plu» heureux résulta», en mettant au jour 

sentnncne d«(- hommes publics eiiÀngleterrc re- 
Intivcnicnt aux colonics, et surtout le» principes et 
les vue» du gouverne merit do Sa Majesté par rap­
port à nous. I.a chose même eut été utile en An 
gl* terre ; l’importance de ce» considérations dispo- 
»• ra ans.-i le lecteur canadien à l’indulgence envers 
relui i)iii dan» c.»» cisrconstances, en s’cllôi^ant rie 
lui procurer dev rensciguemens sur cette discussion, 
travaille à «’enqwitter d’un devoir nu lieu de viser à 
» 'tisf ure ue ï vaine curiosité duns les autres, ou sa 
propre vanité ; qui, en présentant un tableau aussi 
i oparfuft et tracé à la hâte, fait plutôt quelque sa- 
crifice d’amour propre au Liuit do sou pays et de 
son gouvernement,

M. Labuuchcre à d’abord passé en revue l’élut 
dans loquet la province s’éta nt tiouvée depuis un 
grand nombre d'anuées,!es luttes dans Ics.i'.ielles les 
hn.iitari» séfaieut trouvés engagés avec l’admiuis- 
tuition coloniale, h*s tlist'ussions qui s’étaieut éle­
vé*» sur les matières de finances, ce qui a’était 
pns<«t relativeinr'iit à lu concession des terres de lu 
couronne, |e? reserves de ces terres en faveur de 
la couronne ellvméme, et (a rnnoière dont on h-s 
avait placées et surtout les réserves faites en faveur 
«I n** cl» rgé protestant, le» inconvéniens qui rés«il- 
talent de celle»-» t entre le» lesquels, outre qu’elles 
fvmcut fait naftro et muliiplier le* obstacles à l’éta- 
hii-erment du paya, avait nt celui d’être destinées à

Cutijila fous cesrapport 
lequel se trouvaient les 
à cette expérience pou 
avait provo«|ué lu tentât 
de cette nature dans ces 
de l’Amérique du Nord,
nuire eu « effut d’en enfanter de plus grande encore. | qui avaient le» lui» pour base
Cette, aristocratie était unoji hnte pam-yte f|u« |*on " ‘ “
avait voulu vainement naturaliser sur un sol qui s’op­
posait ù son développement.

Il avait déjà à plusieurs repii»es soutenu que cet- 
t<’ organisation ne pouvait produire d’heureux f uit».
Lien ne l’avait pu engager encore â changer d’opini­
on. Four mettre le gouvernement «Je c**s provinces 
en harmonie avec les idées et le» intérêt», si l’on

i constitution ’ marq 1er que quant à ni,.; église établie il»,- tiompiot 
J même sur cet oSj-.f, surtout pour lu Bas Canada où

deux des principaux griefs qu’avaient' jn.'ivo.piT'U ^l^'tablm, ce'serai'i * '1 y RVa,t U“°tld**vn't faire observer à la chambre 
ux de» 

p'ainte» 
ment de
parlement pris les moyens d’y porter un remède ef- j
fi .'ace. Dans la dernfère session un acte du parle- f voix n’est
»n« nt avait amendé celui des tenures de manière à cour».

les sujets sans distm. tmn de culio, fcc.
. ^a,,e a an«»i parlé da i» « «ne occasion mm* «a

f>as forte et je n'ai pus pu suivre son dis-

voulait même avec les préjugés «le» -gouvernés, il j gler tout ce qfi^l^u^r'àif ^voir^anmiMl'cet 'obift ! Péîiu.m'd, 1,an! VenU ,mi,r présenter lafaudrait substituer a cette branche «le la legislature ! comme il lui paraîtrait Je nlu» nvnnt^«r«i.w ..... ... ..... .U Haut-t.anada il n accompagué «u»si st
un conseil élcctjt dont les inetnbrg pp trouv< ruient j rêtfldt* I 
alors avoir une association d'idees et desentimens, ' araitété ;ia»sé

►ont* nir exclusivement un clergé dont les doctrines

«Ica aff etions analogue», des in«e.êt» communs 
avec ceux do reste des habitait» du pays, «jui inar 
cheraient dans le 8«*ns de I opinion et mcHiirg publi- 
quea er qui n’en refouleraient pas 1«* cours comme la 
chose étaient arrivée jusqu'à présent.

Il s’est aussi appliqué à démontrer l’erreur et l’in- 
justire qu’il r avait à prétendre faire de ce côté de 
l’océan «les actes de législation pour l’intérieur des 
colonie* ou à se mêler de les diriger dan» lu conduite 
qifil» pourru'ent jugera propos d’udoptar eur des 
oojets qui s’y rapportaient. 41 a cité à ce sujet les 
acte» de législation passés duns le parlement im­
périal dans ces dernières année», d«)iit les effets 
avaient été pernicieux, contre lesquels l'assemblée 
«lu Bas-Canada avait réclamé à l'unanimité, et qui 
cependant avaient éîé adoptés ici dans dt‘s vues de 
justi« e, et dans la ferme conviction qu’on travaillait

?' Par*itrâit I® Pl*« avantageux aux inté- ; motion ù ce sujet abondé., oar M Wilkï f."”'/1
««an, la session acl...-lle il,,, c....... j-i •.rÆj,,' d

,..é un a„.r, fiI, .l.p,p.,,, « ,J ,ln ,ré„. , J,,
equ“.orx°!7bjen.'dM Kohlr,^'0'1'" ^G'!<”*a«lu parlement provincial le revenu 

l’an.’ de mil s*’pt rent soixan e quatorze, obj... 
longue» contestations dans lesquelles l'assemblée 
avait été engagé avec l’administration coloniale. Si 
les plaintes qui avaient rapport à ces deux gri« f» s«»

r*' igif-usc.- «M aient étrangère* «m contraire» à luîgrun- 
< miijorité «l«‘» habitant. Il ne se proposait pas 
iiéaiimoin» de e*éten<lr«3 sur cet objet, d’autant qu’un 
honorable membre (M. Hume) avait à présenter à 
I* chambre une pétition dans laquelle il était par­
ticulièrement question de ces réserves. L'honora- 
hle m-mbre en est venu alors à l'éducation, a parlé 
d« * obstacles que la province avait éprouvés en fai­
sant pour l'avancer et la répandre d«*s cflbrts, que 
» opposition «le l’adniinistration locale avait paralisés. 
Il a remarqué en particulier que les biens «lesjésui- 
tes fondé» pour l’éducation, leurcol'ége, avaient été 
nus en régie, étaient restés jusqu’à présent entre Ica 
mains de l’iidininistralion au lieu d’être laissés à la 
m*position 1“ legislature pour les eftip|oy0r à l’é­
ducation du pays, suivant la destmati«>n que com- 
l» riait l’état des jésuites et les titres de cca b,c»»» 
eux mêmes.

Il s’est étendu sur la composition «les conseil» 
«gialatif et exécutif, en particulier sur celle d«\» 

corps judiciaires dont les membres placés «Inn* l’un 
< nuire conseil avaient dû y exercer de l’ascendant 
M ae trouvant dans des situations contradictoires a- 
vnicnt pu, dû devenir des partisans, devraient d«'

•ne se trouver joumrlleinent portés à introduire
tu <]iie|i|u<: sorte la ' dans l’administration 
uo la justice.

H «’est ensuite attaché à faire voir que les résul- 
» . «• reM«> cMnipo*ition anomale des conseils et 

n cor, v judiciaire, avaient été dans h. pratique une 
,«.. «i -j-tènie de protection et de faveur plu-

U8,VCS’ ,,n l>e,'t nomhre d’hom 
. br,|fi ait sous préfcx’e, on à rnisfin 't/,a
enr nai-flanee ou «le |p,«r

des
attachement à

iens
une

té*ê« « r'']l'*Pn.Pa fric liber, de leurs buisona d’in-
u «flectiona avue Ica mombraa do cctto

en cela pour je bien de tons «luns la colonie. Outre 
une infinité «J autres considérations qui tii-nueut à 
en Pr’iinF*-IJ dejuatice et «Je saine politique, i! c’en 
btliaif pas d’avantage pour démontrer la nécesènté 
de laisser en entier aux habitans de ces provinces la 
conduite des affaires de leur gouvernement et de 
leur administration intérieurs. Cette jurisdiction 
leurs appartenait immédiatement. Eux seuls 
avaient le» moyens de juger de ce qui convenait 
a leur Mtuntion et aux circonstances dans lesquel 
«sse trouvait leur pays. On pouvait voir parles 

piogrès qu’il» avaient faits pemlunt ces dernières an­
nées qu’on avait lais-é en grand partie ces choses à 
leurs soins, ce dont ils étaient capable en ce genre 
Le gouvernement de l’empire et la province gagne 
raicni également a s’en tenir à un système do con 
du'lo qui tendait tout naturellement à faire évanouir 
tout sujet de co!li»ion et à resserrer par cela même 
es bons <t affection et d’iutéiêt qui devaient unir les 

colonies à la mèrepntric.
M. Laltouchirt a fait observer que les habitans du 

aiudii avaient donné des preuves sans «Imite assez 
convainquante» d'altachcim nt et de fidélité au gou- 
veriicinent britannique, même dans des terne d’é­
preuves rudes, pour mériter d’être traités avec bien­
veillance, s’ils ne réclamaient pas sa protection 
comme une chose qui lui était due. Ce serait enco­
re une sage politique, d’user de retourà leur égard 
«jiiuiid la chose ne serait pas commandée par la jus-

Mais je d.û» ajouter qm> le discours sur cette ,,é- 
tition «Mmme ceux dont j’ni rendu compte relative-

..ou.aieu. « nombre «e.«jrt.de pl.inlj .T.icnl*, !""

P&«: ^^
cet article, proposé «lans la session précédente, n’é-

tice.
L<’8 Canadiens avait aussi fait voir par leur con- 

•luit*’ an’ils étaient capables de reconnaissance. F.n 
se lemiant ù b’ur» demandes, en sc montrant justes 
et même généreux envers eux, on n’avait pas à 
ctamdre de v.ur un p«*npl«: honnête et moral devenir 
un peuple ingrat et perfide.

Leurs plaintes n'étaient pas le- fiuit d une haine

tait pa»»é que dans la session actuelle.
Le gouvernement de S* Majesté avait aussi pris 

les moyens «t’écarter désormais les juges de» con­
seils. Quant au conseil législatif ceux qui en étaient 
membres ne pouvaient pas être absolument privés 
de leur droit d’y siéger puiüju’ils étaient nommés à 
vie ; mais il était entendu qu’il s'en éloigneraient, e.t 
le gouvernement avait pris la résolution de n’en plus 
admettre dans le conseil autant de tems qu’ils exer­
ceraient des fonctions judiciaires. Le seul d’entre- 
eux auquel on croyait devoir réserver un siège dans 
cette brandie de la législature était le juge en chef 
dont la présence pouvait être utile, et s’il devenait 
nécessaire d’avoir son opinion en matières légales.

Le gouvernement sentait aussi fortement que 
l’honorable membre qui avait présenté cette pétition, 
la nécessité de mettre les juges en garde contre 
toute espèce de tentation de se mêler de discussions 
politiques, dont l'effet ne pouvait pat seulement 
être dans (’occasion d’infiuer sur leurs décisions - 
mais devait être nécessairement de souiller l'admi­
nistration de la justice en l'exposant au soupçon 
fondé de partialité ou de corruption.

Quant aux biens des Jésuites le gouvernement de 
Sa Majesté entendait rendre pleine justice au pny» 
et avail déjà pris des mesures pour mettre le parle­
ment provincial à même de diriger l'emploi des re 
venu» qui on provenaient au profit et à l’avancement 
de l'éducation du pays.

Le gouvernement s’occupait aussi de ce qui avait 
rapport à la concession des terres pour le mettre ù 
même de faire à ce sujet tout ce que ia justice pour­
rait exiger. *

parlement pkovlvcial.

CHAMBRE D’ASSEMBLÉE,
Pnocéuft» ne i<A chambre d’Asskmnt.ft?.. 
Samedi, \7 décembre 16:11.—10 heures du matin 

«-a chambre procéda à l’ordre «lu jn„r relatif 
à 1 élection contestée de Kinjouakqet ajuè» |« |,.c.
ture «Je» témoignages de lapart de* membre. 
t*lu9f elle passi les résolutions suivantes.

Que durant la dernière élection pour le comté do 
Runouski, «hverses personne» dan» les intérêts et en 
faveur de Pascal Dumai», écuyer, ont ouvert rt 
maintenu une «liaison d'entretien public, à l’efli-t 
d’obtenir de» votes pour le «ht Pascal humais 
écuyer, et ce à sa conunissance et de son consente­
ment—p<uu 2J ooiitre 21.

Une résolution nu même eff*t à l’égard «le M. 
Coroeaii lut adoptée à In divisitm «le 21 contre 22.

Que le» dits Pasc tJ Dumai» et François Comeàu 
écuyers, soient jugés et déclarés être iiibabdes à 
siégei ou voter dans cette chambre d’usHemblé**, sur 
la dite élection, et qu’d soit émané un noiivomi writ
d’élection pour le dit comté.—Pour 3G, contre 20.

Que l«?s «lits Pascal Dumai* et François Corncau, 
écuyer», soient condamné» eonjoint«>rnent et solidai­
rement» payer les frai» et déboursé» encourus sur 
lu petition et dans lu |>oursuite d’icolle.—Pour 2d 
contre 20. ’

Lundi 19 Décembre 1831.
I.e» ordres du jour suivau» perdus ajournement 

furent rétablis.
Considération du rapport «lu comité permanent 

sur les c«uirs de justice.—premier onlre.
Seconde lecture «lu bill pour l’inspection du Cuir 

à Semelle, rétablie pour demain-
Reception du rapport du comité général relatif nu 

Canal de la Rivière Mi*si*kouià la Rivière «iu sud

I rétablie et la résolu.ion passée par le comité pour

Il devait dire la même chose relativement à la 
composition des onseil». On sYircupait du soin d’y 
ajouter des membres plus étroitement lié» avec le 
paj», «I intérêts et d’aff-ction», et de travailler parc»- 
moyen à faire cesser l'opposition <|ui avait existé 
entre leurs membres et l’assemblée.
■ Trn*rnt ‘,e Rft «P^ait parvenir j l’oefr«>i de £100 pour plans et estimation» dur«lit
a établir I équilibre, en marehant à cet égard «lans le ; canal, fut s ‘ ée.
-«•ii» de acte constitutinnm 1, qui devait être la rè- j M. Taylor présenta un bill foudée sur U dite réa«v 
glu oc >a conduite ; mais si ces tentatives devenaient ' Jution.—2Je lecture mercredi.
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M- Lu du comité «ur l« bill Ju marché di U rue 
Si. Paul rap[M>rU le bill nvec ameo.l îineiw.—consi­
dération en chambre mercredi.

L’ordre du jour sur lo marché doa Troi**Kivicrea 
fut rétabli pour mercredi.

L’ordre du jour la seconde lecture du bul ou jm'ii 
de St. Maurice fut rétabli.— le bill lut lu et renvoyé
à un comi’é apéciiL . ..

L'crdredu jour pour la considération du nul uc- 
elaratoire de l’oidonnance reUtite aux mandated* 
priao de corps fut rétabli, et la rbambre «’éunt mi­
se en comité le bill tut rapporté aana amendement 
et adopte en chambre, puie le groaaoiement en f...
ordonné. r* n -

M. f-’a/irt remit un message de Son t-.xceiience,
exposant la nécessité d’un i*ctroi u térieur pour 
U nouvelle douane—renvoyé à un comité.

oui donnaient la présidence an Juge en f hr! de la 
province, dans la premiere resolution, et elles lurent 
renvoyée-» au comité discours de justice.

Le bill des Fabriques fut lu une 2e fois, et passe, 
et le groaeoiement ou tut ordonné, sur une division
de 31 contre *20. . . ,

Les autres ordres du jour furent remis \ demain.

COKKKSPONDANOK.

>nit lucrative ; on suppose même qn elle « s Henu- 
coup trop dispendieuse j ou doll doue exclure les 
umlits de sou Htfiiculture du nombre des moyens, 
uu’il aurait pu «voir pour augmenter ses capitaux, 
l’n moment, une comparaison critique entre le pux 
i _ ,\«nai<ins de l‘t »>,• i| ut-t îymna*o le réirime

FKLLrKBr.RO r.r ilorwTL ilisTORiqct,
Ma requéts présentée à l’Honoreblo Chambre 

d’Assemblée a donné lieu à une ui»< us*....n dans la 
q. H!e Mr F'dlenberg et son institution ont é é 
blâmés sur des points sur lesquels certaines £rns en 
F.urope 1rs ont toujours attaqué S pour anéantir dans 

...............-................ , . le germe le but de l’uiaUut et du grand homme quiM. Lfrfie présenta le quatrième rapport du romi- ^ ^ Je doif Unl cel homme qu’aucune
té du commerce, raop*)itant défnvorahlement à con>1,^r,iiont puisse, ni doive me retenir, de 
pétition de* pilotes et à celle dos tonnellwos. réfuter ce büme. J’aime mieux manquer une en-

.................. " ' ..........»—,» du laquelle des f’-utudiriii m’ont encouragé,
* . à l 1 ... .. . a■,sa

M. Lfsli' du comité do commerce lit rapport
CIC

des pensions de l ... . r .- ,
trè^ simple auquel h-s élèves sont soumis a fml ad­
mettre que le grand insiitut était très lucratil et 
l’un a été jusqu’à dire quotes produits d'un msli- 
lut où d y avait des /Vi»ir<-*(admn cependant avec 
répugnance) couvraient les fra.sd’uno agriculture 
ruineuse ; mai" bieniôt la considération du g'’*'‘d 
nombre dè professeur* employés dans l’inslruction 
1‘llof'vyl a fait sentir lu fausseté do la supposition.
“ Cependant M. F. a fait des dénenses prodigieuses 
m hêtimens ; il » fait dos •icqmaitions de bien londl 
eon-.déruhles, tout ce qu’il doit est pavé av-c pour, 
tualité ; d’où vient donc cet argent ? A t-il trouvé 
a pierre philosophale? A-t-il joué (depuis 1811) 
.o.iriMisement dans les fonds publies? I.st-il soiite.

qu’il a plu à la légin’.iture de faire (fan|, 
heu des b*HS ! Combien do milliers lie loui, ont?1* 
am*i dépensés inutilement pour le publie t»nd' ^ 
•os grands < henuits Hoyaux ont été négligé, ^ 
les sommes unmeiisr» qui ont é> gsspillet-u D TV® 
commissaires dans les procès inutile*, dans de* r! ' * 
mins qui n’nuront jamais d'issues, ou rv.n, ,i r ,0* 
«le li val«-iir a li'iu - piopii s bi. iii. |,,|,«Ih i| aurait é é

H an sudfacile d« inncadnuii-!'T le ( h I»iin su nord 
sur l*i bord du fleuve «le Quebec ;« Mmitrénl 
ponter toutes le» rivières. Après cetto durrs/,,,*' 
qui est U véri'é même |’ohserveisup,e lu requêteds 
St. Pierre m elle net é«..>u»é«*, aura U même i fli't 
plusieurs autres aussi fuiissus et 
«le ( 
ehei

que
aussi nstnci..U3c-i

air«^ bumicoup de mal, pureeque lorsqu’il y » ^7 
miu dn Ih'1 dans le» profond* urs, les Selgn,.,,,^ 
« èdeiit hoirs ieiie« à un hi«*n i>lii« hi.it nnî iton*

I «-o-uinuiiii-tt l*mis

heureusement «tsn» les i*mus pu 
nu par quelque a-*sociatu»n myaléneuse ! l.t e

in u'ou est en tiain de eonjot hirer on se l
online
trouve

lors*]» »-•'* »'■ -■— - ■ * , ,. » i . • tune pente trop glissante pours arrêter i volonté,lull pour obliger Ls possesseurs de quais à d< nuer renonc^r à ^^«blir dans un pays, où j’entends ma sur une pente Iroj irnlir|« .-imieurs four
avis des eir*ts non réclamés en leur poss.ssion, a- U|)j?u<, ^ r<.,ro,ivo les imeors de ma patrie, où Pon a été'jnsqu i dire que «h K CJ ^
vec anaendcinena—considcrais«m vendredt. ic reconnaia oe* tislts de caractèie que je chéris dans nis^nt 1 argent p' ur a» • u -1

du

tiplié

M. Lit lie présenta le raup*’rt «ks commissaire»
__U ivre de Moniiéal, renvoyé ^ uu loinité, an-
quel fureut aussi renv**yées les petit»'us de J. Bruns- 
non, II. Lèse* anco et F. Ou!'* an**». _

Le rnpnort supplémentaire «les commissaire" du 
Cnnnl <ia La Chine fut présenté et renvoyé au co­
mité sur le premier rapport IIIVII1,

Considération du i-pport du comité sur le» rues ( ^ ^ 
et grève* dt» Tioie-Rivière*, rétaohe pt^ur demain. ; ^ .

Seconde lecture du lull rela'il au presbytère ti ’
St. Micliel de Vandreuil, rétablis et faite sur le 
champ. Le bill renvoyé à un comité.

Mêmes procédés à Wgard du lull relatif au pont 
de la branche nord de la rivière Vamaska.

La considéia'ion du rapport du conu'C sur la { é* 
tition de M. I.indsay, tivé'- mercredi.

L’ordre du jour relatif aux colporteurs et petits 
marchands rétabli pour mercredi.

M. Feun» présenta le compte courant des com­
missaires de l’Hôpital de la î’oiutc Lévi—icuvoye 
au comité sur leur compte.

Le méjugé et les document qui l’.’ceompn- 
joent, relatifs au Juge Km, renvoyés au co- 
uutc des GriefJ.

M- Arehan.bahlt présenta ie rapport de la 
Société d'Agricultuic de Beaubarnai*,

M. 5re//présenta u e pé'itiou d* Aigenteui' 
et de rii.itham ; renvoyée au c-unité sur la pé­
tition de Grenville/ liailiam et U enthworth

je rec---- --------------
ma nation ; rjut* do tnanquor an devoir iio la rocon-
nni»«anee. qrve de manquer à m«m caractère, que dî­
me rendre méprisable à rm s propre* yeux. Telles 
-'«mt le» raison* qui m'ont engagées à écriro I es­
quisse suivante. . .

Après avoir r* Ç'i U*s l.-^ons d un pere, qui était lui- 
même un h .mnietrè» distingué ; «près avoir étudié 

iences en Su.**e et en Allemagne, y avoirob- 
les hoinmc# et les choses et surteut avoir mul- 
les fruits de l’étude et de l’observation, Mr 

de Fe’.lenberg à peine âgé de 24 ans, voulut voir de 
piè»h-s ressort» qui fesaient marcher la révolution 
fiançai*»*, l’événement le plu» considérable parj’é- 
tendue de ses conséquences ; i! alla à Paris en 1 » 'J4,

ses d’Hofwyl. Q' ant à la souscriyU ni pour cet ms- 
titution-on en a f;.ih* une pour celle de M. 1 
ld/xi b» Lancaster «le la Suisse, qui tout aussi grand 
Philanthrope que M. de F. a malheureusement été 
moins homme d’affaire* que loi. Ri u de ce que 
les détracteurs européens d’Holwyl siipposent.n • »>t 
vrai ; il ôtait fnrt simple de coinmenciT pur exami­
ner avant de *uj>|w.».!r;lo moyen de cominlire lu veil­
lé était sous la main : c’étsit de compu'snr touil­
la comptabilité d liohvyl d oit In rommuMeiUion 
n’est refusée à personne. Je conviondmi «pie ce 
mov.-n cat long et en''...y*'ut st qu’o.ie e»'•j.-Hurc 
exprimée don» une petite phrase liancliaiite est plu­
tôt faite. Voir» cependant h-s.*--** -

. . Pr'*- b*-»
,.,.é,.. ur.-s d'Miiaiidciit b«:aii(ui.p 

d'attention de h* pari .!*• I.« légisiatinn «llesnntdéiâ 
fait rt feront encore benuroiip de bien, bnii ce qitr * 
voudrai», e’c»i rornir» l’a observé la Mineive , /
I'«mi ne (uvoiirài | <*» l’ngiotnge. ’ *

.!j Fais bien que l’on va crier nu nien«nnp^) 4 
cniomn'e, u*s — m*-sieurs de U » abale ti,i| t.tt 
suire «h- proiivi-r ces la.t* 1!» I«» seront, Hiimj rll0 
bien d'uillru* «jueje veux taire par bienséance

AT I LQl E. ‘
Mr. ri’niTKTiii,

J’auinia un in«»l 1 lé pondre à voire ei»r-*wpnnj?»!it 
7. *»/»'«, a qui le publie «luit savoir bon g é de lu Ul,K 
lé : ut ion chi t ' i«' unr a v* c I. < il a ir.«iré l« qu,^. 
tio*i qui attire maintenant l’attmition «le U t-aibolw-i. 
té « uiiudii nue ; Ino 1 ditlèreiit de | Itistntifl «ly 
confièrea p»*léin -tes, (h.ut ie t«m sutli uit *t ul pour 
g iii-r la meideti. » d«-s « uns ». Lh ! h«»n Dieu, po. j 
ddU-r« r «ur une *. i*-sii« •• h- droit public, faut.g avoir 
1 énoncé « la '«■!’ i‘*n *!•• • » pèr»-» ? e-t il d'un hom­
me,d’nn chrétien de «leu «n« «-r cennie impi» < t r»-i 
üuis dev honn i» S piibu . qu’on doit croire agissant

l(•U'a, viui»ton» ; il conseillu pour fort 1 Her les bases d’ancienne* 
inst tution» justement révélée», d’accord r dan* l’in- 
té ieur de clmoue état à l'opinion publique ce «joVlle 
demandait avei jiu»»ice, «l’aller par des rélormes mo- 
dé e* s an devant de reclamation* existante». 
L'histoire de la Suisse a depuis prouvé, combien ces 

«■»« i -> ' couse.:» étaient sngt-s,
. . . - , 'J* tontô ne viirent dans ce conseil, que co qui pouvait

L’oidre «lu jour relatif au b 1» du conimeice |eijr ÉfrP ,1^^ tgr^at,i0. De là la haine que lui a por
des bois rétabli, et le b II ayant été lu une ^c 
fois il fut 1 envoyé a un comi*é,

La conFulérât'on de la convenance d'accor. 
der me prime strie prv>duit des polies de 
Gaspé, fixée a ven«lrc«li.

Lus pour G t'Oi-ieme foi» et pis»ésleb ll 
pour r/ger la qualifie dion des Juté?; le bill 
nommant des comnv'-saires pour tr?it«r av<c 
ceux du II tut Canadi jet le bi’.l reintT 
msr'nges de G t'-pé.

Lu p«u r la 2c fois le b 11 rehtifaux g-èves et 
plict» de dcb-rqiument île Québec, et ren­
voyé à un comité, ainsi que le bill relatif au 
non veau pont sur la nvié e St. t harles. La 
pétition de Ch trlesbourg et autres litiix ren­
voyée au même c imité.

Lus prnir la 2e ton» et riiivoyé» le bid relatit 
à l’inspection de la potasse et perlasse, et le bid 
rid.itif à la pvrcepiioti de ccrUm» droits à Mont­
réal. ’

La chambre en comité sur le* coure de jus­
tice p osa diverse* resolutiois, «t «pies que la 
question vie coucoui 1 tût tié mise sur la pre­
mière, U chau.bte & ajourna faute de quorum.

Mardi *2U Lécemhr© lb31. 
Sur motion itc M. Dnritt U pétition du D strict de 

Montréal rcla'ive à l’inspection de la pot«B»e et per­
lasse fut renvoyée au comité sur le bill rcialil au 
même objm.

M. P-gcr présent» une pétition des comté» de 
Cbamhly et de Laprainc contre lo chemin fc lusc* 
projeté.

M, Lctlie présenta une pétition du Bureau du

«*s opér-itoui!
reuses et reconnaissez uvt-c t«"tM 
l‘a-linn puissante de cct intérêt progr «»m cin* nt 
cro-eian , qu’on nomme inltrH comj ist et au bout 
de 32 ans lo ca; ital primitif >l"lt pre-pte tripl--r cl 
loin d'être au terme de ses res*ou«-s I»’ pussr«se;ir 

I.-s personnes alors en .«.>it le» augmenter encore plut* 1 , «‘"'"t-
Cette supposition est une rénli’é et voila le •'*- 

oret de» moyen» qui ont fait face aux dépense* 
d’Hofw vl, qui »’a j»mai» rien sollicité, ni acc-ph 
couun- don, ni c«*nnne ainnone de qui quo co »"i'. 1 
Le» ié*u|tn*s font voir à Holwyl Itiuî l; him pie pcul 
fiprf ua sud êo/)iMC.

(i'isnt à moi, engi jé par des Canz.lievi à é* iblu 
ici une ou deux hranchn» d’iiolw vl, je su.vrai le» 
principe*, modifiant l’exô* otiun «*.1 .« !» * beux 
les circonstances. Jn me suis adressé à U législati­
on pour obteuir une ai le, que je croia pouvoir rcin-
bourser par des serviri-s ; jn n’ttij'a* d'-msndé dis 
aumonrs. Les mémoires qui sccompngnent ma «»».

té l’oligarchie"de l’Helvé'ie. L'état dve choses h 
voiisa les hommes, qui s’étaient chargé» «le 
fomenter !a d>*corde en Suisse et de répamln- 
les soupçons dm» tous les e«piits. L-rs de 
'a tépuhlique hejvé’ique une et indivisible, il accep­
ta !a place de sécrétaire de légation auprè» du mi­
nistre hebé'iqiie à Pâtis. Il nég >cia avec chaleur, 
fianchiseet énergie ; mai» un défesait en Suisse ce 
qu’il ferait ai Paiis. Le direcU-nr Reubell l’indis- 
«•«et par éminence, lui montra 'a rorruptinn du 
gouvernement suis-ic, gooverncinent laihie, gonver- 
11. ment qui était sons I’. mpire de la peur. Sur le 
chu mu il donna sa dêmte.si n d’une [Ut:.» qu’:! 
pouvait pas conse ver avec honneur, lorsq dil rc 
C*n iaiB*'it qu’il ne pouvait pius y opér. r le h en 
qu’il avait eu vue.

Rev. nu en Suisse, ’a» de vivre dans une j ’ar-o 
élevée, condamné nu spectacle d’une longue et hon­
teuse patience, il ?<• voua â !a vie privé-, llv tut 

I nlor* qu’il conçut le double plan dont P« xécution 
embrasse «a vie entière, celui de fonder une ov il- 

I leure éducation du pauvre et de c«»ntrib»«er nu bon- 
h,-.»rde la société en éh-v uit de» jtuneà » ns île* 

t ciass«*s supérieures à la hauteur «le leur vocat.oa. 
en piocmant le développement l«-plu» comphldt* 
fnculté» de leur en-ir, de h-ur caiadcreet de h ur 
iutellget.ee. C’est ainsi qu’il s’est flatté de rein

tort à l’èiit et a l’uiitre. Mais j*- 
JoRoph.

J avm» proposé nu » 1* eommo c.iticestion pré- 
H'atile a un anange t*- ni à i’am able,d*.<huii.loiine( la 
|H.»itiou «pdil p'ait pr s<-, ct.-he «le mei au ponv( ;r 
« 1 vil le droit d’i t r\ *im d.*ns le tcnip .n-l d*-» fah-i. 
«pu -, ei d*. U venu a discuter l*¥X|'édiSI>ci- «le !«
* e * irr, et j * vov « .» en tel» «m moy*n d’en venir 
par «i«» concc»»i«»n5 mutiiell«-8 à pu li-mpéism»- t 
«pu tout le monde. Car autre « e it, il tkvm,
« '■nimej.» l’ai dit, .»'-n-tiivre une dcfiutc éclal'a.ite, 
.■t t« ii«* |pj am u s ié» qui doivent sn résulter. 
Main i»’ vois que ino’- ami Joseph donne un peu dm* 
le sc >» iiu i’ero <»*• irai «le* Je»iiileu qui à ce qii’.ni 
aupoite, »ur quehpie-. chaneeinens <p*.c lui piO| o»nl 
le l’:«pe, lépoudit tint ut su d, mil non tint. L’In*- 
tou c ajoute que le. St. i’èr- r.posta par un f udioy- 
sut 'iju tint. Voilà ce que l’on gagne en ne v,.u!< t 

1 pu» aller avec »«»n s’ècle. 7ui«/A <lo,i>; se rvtran- 
' «die derrière *011 i.-rétendn droit «le l’église, en 

que ce qui ejt donné à l’église, l’es, «au* r«v- 
elle juge dan» sa sngu.-se que m«m proj-t le mérite | lr,r.„,n. Le» parois«i.-«m, dit il, sont sppelé» qui»" I 
et l'honorable membre qui c»f la « au».- «le ci ttc c*- H - agit do bâtir un temple ii«-,!u «rhoSe not- I û» c "i- 
quiese, aéra slors !• firamier à y prêter In main. Si [ j,arr^e à dieu e*t hors «h» «lomuii'e de I ii.tmin ■. 
cite le trouve m tuv 1 8,je me consolerai d’avoir vou- ' Cela c»t vrai p- ur le» in.hvidii», mais la iég 
lu le bien.

quête prouvent que je u’en veux impo«. r a peis.mn.- 
le croi» ferincniont que la léjn-lmioi» in'aideiH, -

A. Cl ROD.

Mr I.’feoirruR,
Qwjd vrrurn al'jiir d'r'rtt riro et rc~b 't o n»'t :n 

tu e .«1.ni. Mor • Tlnp. 1.
Le nombre imnie- »e «le r»-<|iiêt«-s qui sont «1- v«nt 

In chambre d’Asst-m lé«î sn prend un ^rand nom­
bre de personne», mai* ne mirn-end pn» ceux *,oi 

la uiHOiè e dont «nielnur* nue» de e s

niais la i«gi,i.iti -i.,
| peril-clb- BUS8I «nui «-«intiôlu/ Lu V rtu «la q'" !
1 !îr .it l'cgh» • po->. de t-clle des lu n matéiieis l 
I Si, cc «pi'a Du u ne plai e le pou'«.ir civil retirait s* 
i p/uteett n«l. 8 b eu» de l'égli»-’, que deviendraient- 

ilrt 1 Or ». l’é^l.^e ne po»-è«le «le» bien» q'iVn 
vrilu du pou-, ur Civil, nieru t ou à ee dcioior le 
lrc.it de les att- itn'rc par de* ré-»b mens ?

Cc point, je désiteruis. «tur Jottph le discutât >rse 
moi 11 and cm« *it et |»osénient ; »'• < n peut me pr.‘> 

le bons et solid- » r-isonneineii» q«« l*b* 
l-alni <!»i pun voir légis-connaissent vt-r par

51, IsCSllt prcpeiua umc \ u * ^iwirtr- ^ a» . . —
Commerce de Quebec, au sujet du commerce entre la Gièce pillèrent publiquement—In niécbunc«-lé ne 
cetto j rovmcc et les lies britannique* et l’Atné-!-e tut point et inoir-s encore quand les Uratuls de 
noue du Sud. i l'Europe ennrnt après IWll ne devoir phis afficherrtque

m. Stuart présenta un brll pour ofihrfcr »f300 pour 
e* procurer des documens historiques rdiîifs aux 
premiers temps du pav»—2e lecture vendredi.

Sur motion de m. S’eilson la chambre considérera 
*n « on.i é,mar i l’expédienc* de révoquer en tout ou 
tn partie l’Acte de» Tenures du Canada, ou d’adop­
ter tsllc a dispositions lég.»lativ»s «pn paraîtront h-.- 
plus piopres à assurer à tous les sujets de Sh Ma­
jesté en celte province I* droit qui lui o«t donné

urope rrinrni aj 
d» s opinions ibérak-a et mirent son établi*»**nieiit à 
l’interdit. F.n Suisse on essaya de lui aliéner la p«>- 
pulation, en repie»entant, que les enfansquinp 
drendraient l’agriculture à llofwyl ruineraient leur» 
f»milles,comme M.deFellenherg »e ruinait lui-même. 
Ce vont de parcillea rapporta <:oi malhcureuaenu nt, 
tond éa entre les mains U ’un homme si respectable 
par ses tulcns ou** re«pecté par Bon patriotisme, 
acMuhient avoir fixé son oj iuion. Voici cependant

parles anciennes lois d’obtenir possr»*ion suns »-! <m«| est le/«i:t, t»-l que h s livres d’ilofwyl l’ont dé­
chat d’étendues euffiaantc» des terres incultea non | montré depuis longtemps et le démontrent tousles
concécéea, pour lea tenir de la couronne à titre d< 
fief et seigneurie aux cens et redevances accoutu 
né's. à condition dele* mettre en culture et d.’y 
tenir feu et heu.

n. Le Solliciteur Général rapporta k-bill dupont 
de St. Maurice avec des amendement—consideration 
demain.

Le hill pour autoriser la nominati«>n d'âne com­
mission chargée de e enquérir »ur la loi de cetti 
1 rovince relative ù la banqueroute et à l’insolvabilité 
fut lu une 2e fois, Cft remis à samedi.

m. Young rapporta défavorablement aux pétitions 
demandant une ul'ocotirn pour rémunérer le» se- 
nétaire» «les Bureaux oe médecine, et à celle du Or 
C. N. Forreu't, et favorablement à celle du Dr Pain 
chaud.

Lus et pnprés le bill relatif a la perception decer- 
ta i.s dr-nts à Montréal, et le bill déclaratoire de 
l'Ordonnent e relative aux mandats de prise de corps. 
| m. Morin piésenta un hill relatif à lu décision 
sommaire de» petites causes dans les campagnes— 
2e lecture mardi prochain.

lc bill du Cmr à acnicl'e fut In une 2e fois, amen­
dé en comité—rapport demain.

Les 1 évolutions de m. Quesnei fut la Judicature 
furent adep éc», r.vrc le rilruiKbement des muta

puis
jour» d’avantage.

L’nprieullurc d’Hofwyl, dont je ne fai» pas le pro' 
tofype de toute agri'nlture ; mai» qui l’est pour les 
trott quarts de la Suisse, a«igm* nte chatjue année la 
proportion de l’humus dan? les parties imeyreiit.''* 
de la terre et ajoute à la prof«»ndeur du soi sineuhti. 
Cette agiicu’.ture a l’effet ré« l qui suit : 1® les grain? 
d'Ilofwyl augmentent cha«jue année de qualité, com- 
parntivi-incnt à ceux des fermes voisines. 2® la pro­
portion entre la s« nienre «*t le» grains récolté» « at 
rl'aipie année plusf»V(»rnhle ; déjà certume» réiéa- 
les donnent 30 pour un; nu total on récolte en grain» 
nu mom» 21 pour un dan» un *«»l originairement 
pauvre. 3® la terre devient chaque année plu» meu­
ble et |’« flet combiné de» amenderuena et des tra­
vaux aratoires à cel égard est ai sensible, que, pro­
fond» ur égale, la grande charrue de défoncement ne 
demandt plus que 4 chevaux la où elle eu exigeait 
14 à l’époque du premier défoncement. I.’écoh 
H’H« fvyl 0 élevé d'habili a ngnciilteura dans toutes 
les claFfcs’supérieures et inférieurs.

Quant à l’éeole des pauvres, non-seulement le 
travail suffit à lawointtnir, mai* il y a de.» profit». On 
sait à peu près quelle était 'a fortune de Mr de F«*h 
lenberg, lorsqu'il a po?é !a première pierre de ses m 
stilut? . on né veut pas convenir quo son agriculture

de leu. s constituant». Le puhhc à lu dans plusieur 
gnzetti », les résolutions qui furent adoptée» à St 
pierre le» Be«:queti le ?èm «i« t« hre. I)an»cc» re-*oln- 
iii»n» il n’é’ait nullement qm *.tion des ronce8»ion» 
de St. Pierre, Au»»i une requêl*- fnt-ePe dressée et 
lue à la porte de» Églises et viguée par tou» ce qu’il 
V n d«; r.-spectablc «luu» le» laroi»»» ». Cette rc 
qrête é‘«ii calquée sur les réanlution», elle r»t de­
vant le Condtf, qu’il en jupe. N’ent-il ^h» ê*C in- 
con?é« neni d demander un actroipour !• s conccsasi- 
on», tundisque l'argent qui a été accordé, u’ei»t pi»» 
fini d’être mal employé. La cabale avait lésdu 
que rugiotage irait son train, que l'mtéiêt d« 8 »« 1- 
gttenrs de St, Pierre ne serait pas froi«-.»é, et qu’ils 
ittiiaient aussi part uu pnteau.

Lt on compose une requête !< elle reqt.êto cnm- 
pofée dan» le secret, colportée clandestinement, 
n’obtient que j eu de signature». La raison cet que 
ceux qui la colportent ne sont pu» des hommes de 
poi«|s. Mai» comment faire gonfler cette réquê'e 
de signatures t Le». homm« a «le.» concessions de St. 
Pierre firent leurs croix mnxi que leur» enfans, r’est 
leurs intérêt». Il y a encore une dilfieulté, le co­
mité s’appurcevra qu’il n’y n que des croix ; four y

inif ie, »« rtlii;ieux, athée $-c 
Avant de conclure, j«* <!<»• un m'«t en passant à 

Cn Glaneur, qui quoique mol»» funeux m..iM«''i^-'r 
que N. m’a d.i qui j ét ..s un franc K»orai.i, 

prouver pourtant. Je «h”» donc • 1 1
bu.à ni‘ex pl qm-r comment il, 
g lise m possédant «,ue par « nutoiué civ. c T® ^ 

... »... amoriiA o.iiir «-e uni tonsthuc k ,
c
(ie cette auiori'ê pour ce qtu tonsimic lt-pr pr e ^ 
e s bien», com.iteui, d.s-je il pour.a, «e ^
iéiélaturene pû' fa»'® ,,,'s J’’11. l‘oU.r a J
bien»,qui existent dan» k» l•^n^c» de ^ J’ ^, 
Comment, il pourrait sc faire que ««» |
sou* le pouvoir «iv.l pour 
lussent pas pour d’nnire» . • ê u*- 
dit que sou rovaume 11 ct-n* |’a8 ec amiablï. 

à tâche «k ^Mr. l’Edith k,
Tout le monde semble avoir pris „ h f

roiuiHiire à Mr. l’Orateur qu il c«unmc ^ gcp|nii 
dans l’opinion , . ; chacun, a ri'««luns nipimon , . » *-•■■■* 1 , „ol,e nm
reh ver s« » erreurs ; tandis qu on ^
de la vigoureuse sortie «le M. < ^ »lir|^ I 
clertjé. Il me semble que lui a n-» pV»diseour.

tance qui evste «pie le» ranatiiens soient unis. Mais 
cette union doit elle faire taire les véritées impor­
tantes qu’il est de néiessilé «le connaître ? Je ne le 
crois pas. Quand nous pi étions «-n considération 
le mauvais états des grands chemins, n’était il pas 
naturel que le peuple piéh'-iàt que le chemin sur le 
bord du fleuve fut amélioré, plutôt que de s’occu­
per des concessions, où les voyageur" n’ont (pie 
faire. Car quand un voyageur *e rend de Québec à

,, a-.,., pas quelque «««««.»» — o-iporAi
passons lui que /es loi* «k/’«rang < ” / «ueiic
l„u,,U futtriquta : .cr**r>lon» l« I
. .1 .1 _ ..-lilririir • OU Oit CO i*-'** . ..j; c’Cft»dise mot du euh e extérieur ; qu’eu 
Que l'église ne doit pa 
l’autorité civile à régler tout ce,a * a 1 j^os»* lut* 
une découverte pour les gouverne . ■ e>( ku-
même n’y avait pas pense. L et»•
reux de renfermer «e* cat»0' ‘I ouuhrt'-*'
éclairés ! Ne nous décourageons p» * ^ „

Montréal, il ne prend pas le plaisir d’allonger son noUh 11C 30,u,nr(, pas en aiiièro de notre 
chemin deux liouea pont examiner le» améliora'ionx ' 1
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brillant* Imn.Ar* ?» pénétré jü«n'.n (Uns nntr* C 
J» • bientôt, j’c*P<re» n,nlu P,),,rr«>ua rivnlu <*r 

»,i»ureuee France, le m.uièle de U «

Cun^ 
avec

rftte lieureuae r rancr. .c ....«ic.n uc .« . lir<'-ti^iiiA.
Hientôt noue serons délivrée do relie dangareuei iu- 
Sutnce du clerpé cpn veut e’iirrogor le droit de gou- 
ve.ner même réglinê de J. C.

Mais voila qui n’est |>a" moine étrange, c’oa td’en 
. „11r« avancer pur un catholique, que l’églia- 1^1 

,!„■ démocratie. Profonde ignorance ! ! Si M*. f.a- 
üue-u «ut nppria, ou nVut o,a ouhhé lea premier» 
Principe» du ( atholiciame, il «aurait quo l’égliac es' 

ni marchie absolue, dont l« gouvornemeut, par 
rerivéquont, doit-être monarchique, et que c’est 
li.èine une hérésie que de «outim.r In contralje , . t 
lui nui fail prof smon do croire l’église smu'traine, 
vil idMle qua tt au dogme,devrait y regarder à deux 
r ils .-t revoir aon catéchianm, quant il s’agit .h* don-

r un démenti aol.onnol à tout un clergé, propos», 
non <lo ' 'i<itiiiur. Mus quand bien mêui.: s.m asacr- 
lion serait vraie quid tude ? Kn concluenut il que 
t.Vsl par In cliauihn* quo l’etfliM est représentée ?

/ t cranvenw.iirnt C itMiqi'e, dit il, ne chmçt point 
0m\t aux,tournes. l>e grhce.M. Ufriieu*, dites 
nous donc, qu’est-ce que v.m* entendez par cette 
proposition vuidedesens? Ayez dom: lu honlé de 
vous expliquer, et do nous apprendre ce que c’c«t 
nu’ou gouvernement dogmntiipte. Si vous eussiez dit 
|!- dogme catholique ne change p is, tout lu monde 
vmis eut compila ; mais non, il a’agivauit de déola- 
mer, et non de dire dos choses qui eussent quelque

Tout le monde vous accordera hion volontiers que 
11 discipline de l’église peut varier suivant Ica temps 
et I.m circonstances ; (voilà au moins une vérité 
pumi tant d’erreurs.) Qu’en conch e •"oi s ? Dune 
c’. «t à nous à régler lu* nft*'r*-H du fabrique. A m r- 
vaille !.. Quelle logique accablante ! En vérité, la 
plume échappe des mains, et les expressions man­
quent pour qualifier de semhlabUs absurdités. On a 
p inu à concevoir que de tels argutnen* puisa nt 
tàne tant di-J ilupea. Porincttez moi de, vous faire 
remarquer, en finissant, quo vous n’avez pas été 
heureux dan« le choix des exemples que vous citez 
t/oic.hant,les variations de 11 . b cec éeastiqu •
I,’a*serlinn que l’église perrnr t (es mariages entre 
hw catholiques et les protestans ;eni ertams pays, 
nvst rien moins que vrai1*. Elle doc’are que ecs sor- 
t d.* marriages sont valide», mais en mémo temps 
clic li-s défend. Ser.iit ce que vous vous imaginiez 
que tout co qui se peut faire vuhdemout est par là 
même permis ? Un avocat devrait savoir, ce me 
ei inhlc, distinguer entre un acte valide et un acte 
licite. Dailleurs, est-ce rptelquc p irlement qui a 
décidé ce point do discipline ? Je termine, comme 
M, I.ngU’Mix a commencé, en nrotcetiint de m *n 
r- spent pour tous et cliactm des honorables membre* 
t int qu’ils ne sortiront pas des bornes de la pui&sun- 
ce civile,tant qu’ils s’occuperont à faire de sages loi* 
pour le bon gouvernement du la province, pour la 
prospérité «les paisibles habitons «tu Canada, et 
qn* !s laisseront à l’Evêque le soin de gi»uvern«*r eon 
dio<-è-«e. QrAces éternels Huient rend is à co véné­
rable prélat et à tout notre clergé pour la termeté 
qu’ils ont montrée à soutenir b s vrais intérêfs,les in- 
terêt-s bien entendus du peuple catbolique ; et que le 
*uc<è» couronne, o«i non, leurs cfiutts, il o’ço sera 
p.*.s inoios vrai qu’ils ont senipli un grand devoir.
Lu jaloii>ip, In haim» pourront bien calomnier per- 
sécoter «:«î corps r«*spcctab!e ; la force pourra bien le 
dépouille/ de droits, mais jamais «les nobles son- 
timens «jui l’animunt. On l’a déjà dit,.ff»‘Cî ne fuit
f‘M’ DROIT.

tér«**sint : en attendant nous féliritont ces estima- 
t»|es (.'«impslriotiis d’avoir j *té les blsrs d’un éta-J 
blisseiueiil graml et nation .1, «[«u aura, n«ius n«ius ' 
••n tl.ii(uns, l’etfd d«*siré depuis ei long'« ins de fui* 
ro cesser le monople «lu Commerce entre de* mains 
étrangères, de fournir aux Canadien» l’avantage de 
profiter aussi du fruit «tes travaux et d**» sueurs de 
leurs Concitoyens et do leur a-isurer 1‘mlluuuce 
qu’ils auraient dû exercer et le rang «pi’ils auraient 
dû occuper depuis nombre d'années, dans l'échcilu 
du Commerce.

La Saison.—Samedi, et hier le froid ^ été exces­
sif et la glace *'e*t arrêtée hier au soir devant cette 
ville. Ou a commencé hier après midi à traverser 
à p:ed entre la Longue Pointy et l« s l!e» de Boucher­
ville. Le peu «lu neige <|ue nous avons eu jusqu’à 
piésont u rendu lea chiunius praticuliles.

N ms apprtmoiia à l’instant que des lettr'1* reçues 
ce iiiatin du ll>t>M Canada annoncent que M. Mc 
Kenzie a été «-xpuNé de la chauihre d’assemblée.

^ta. i.’F.ntTrtiH,
Il e\nt« depni» plusieurs années un grand »ncon- 

vénient qui mérite d’être signa'é ; j«î v«*ux parler de 
uUidqtics-un «b s boucher» du marché de la haute*vdle 
de Québec, lesquels p«uir leur propre commodité 
ne s’occupent pus «le troubler le repos dus person­
nes qui avoisinent eu marché. Il est n«»t<»ire, et 
beaucoup «le ces pe«sonnes peuvent le constater, que 
nrusque tous les jours elle» sont réviulléea dès deux 
heures «in matin et quchpiea toi* plus tôt,par le bruit 
que f »nt ce» messieurs débitant huir viarulca dans 
leur étaux. Lorsquo ecs étaux étaient sous la di- 
rection de Syndics on n'éprouvait pas cet inconvé­
nient, par ce qu’il était «léfendu par les baux faits 
a ix bouchers, d’y nvo r de la lumière. Cette pré- 
cuition avait alors IVffît de prévenir non seulement 
l’inconvénient dont on se plntnt, mais encore les ac- 
c-iiens du feu. Depuis que la régie des étaux est 
pas-éc en il’.'utre main*, il en est résulté l’inconvé- 
vieot ci-desmis.—Comme il est de la | lus grande 
twV'osuté qu’il soif apporté un remède à une telle 
nuisance publique, il est à espérer que M, le clerc 
du marché, ou tous antres qu’il appartiendra de 
le faire, soient à ce «jue i«j repo» public nu soit pas 
ainsi troublé.

Québec, 15 Décembre 1831.
C.

QUEHEC:

MERCREDI, 21 DECEWHKE, 1831.

La molle de c«* malin nous u apporté nos papous 
de New-York du 13 courant—nun du nouveau 
d’Europe.

I.a secon'le lect ire du bîlï des Fabriques eut 
lieu lucr au soir, dans la i lumbrc «l'As'emblée, 
et suscita de nouveaux débats, (|tii xe p«ol«»n- 
gêrent bien avant dans la uyit. Le bill fut 
passé avec quelques amemleiners, et lé gros- 

utoienient en fut ordonné. Le» amendement 
faits au bill sont à l’eff I suivant :—U qualifi­
cation des personnes qui pourront assister aux 
u emblé**» «le fabriqué «Ihih les paroisses de 
camp igné e^t la tr.è'ne que ci lle qui donne 
droit de voter aux élection» de représeutans ; 
d y aura u te assemblée toutes les fois qu’il 
s’agira de faire une dépens*.’de pour les
paroisses de Québec et «le Montréal, et de ji?lO 
pour toutes lu» -tutr.-P, et aussi lorsqu’il s’agira 
«le piêter ou d’emprunter de l’argent ; d’en rer 
dans un procè», d’aliéner ou éehauger quelque 
immeuble delà f:;briq*ie, ou d’en acquérir, ou 
«l’employer «les denier* d’icelie à l’éducation, 
sauf toujours l’approbation de l’Evêque du 
l)io« è»e. I e étiré ou p*ètre "empliawnt les 
fonctions curiales aura li pré.sidenee aux as­
semblées de Fabriques.

Qce«!nnM de* F*nruQUE» eu Anoi.fteiirr.
Du Moitd g Ch on«c!e du 18 octobr**.

Vestry Bill»— Le bill pus^é chez les communes 
donnait voix à chaque contribuable ( rate.pnver ) 
dans le choix «Ica Vestrymen ; et en comité ch*-/ h*» 
Lords les Anti Réformateurs avaient introduit une 
clause qui retranchait ce droit, en donnant aux pro­
priétaires de maisons,un nombre | le voix proportion­
né, à la cotisation imposée sur leurs maison, et com­
munément connue nous le non d<« Slrrren Bournes’ 
Clairse. Ce changement dan* le hi I aurait encore 
jeté les paroisses dans les disputes, auxquelles on 
considérait que le gouvernement avait mis fui en 
donnant son appui au bill.

Hier au soir chez les Lords, il a été question de 
rejeter ou de conserver cette cIhii^o, ut il y eut pour 
rejeter la clause et laisser le bill tel qu’il était venu 
dus commune», que cheque contribuable aurait une 
voix, une majorité de 51, contre unemunorité de 38

Montreal., U Décembre.
De la Mitiers-e.

L’on non» a communiqué la nouvelle d'une en- 
tropi isr d’un genre nouveau « t qui fait le plus grand 
h uineiir aux citoyens (pu eu «>nt formé le plan et 
qui »e proposent de le mettre à exécution, Noua 
lotirh.uiH à une époque où ailleurs l’on cherche par 
de nouveaux cfibrt* ut «le nouveaux moyens à ré­
duire, s’il est possible, au néant, la prépondéranee 
et les droits que doivent naturellement avoir les en 
fins du sol. Il est de la dernière urgence que nos 
concitoyens sortent de leur assoupissement, qu’ils su 
mettent «n garde de» projets dont le but avoué est 
de faire <h*nnruitre tout ce qui est canadien, qu’ils 
profilent uc» re«soureea qu’offrent un commerce

Non* avons obtenu une e»«piis»u de la première 
lecture de M. Girod à la s«»ciéié. historique (Same­
di 17 Décembre). Il y traitait la question importan­
te de l’étude du l’histoire ?

Après avoir montré Futilité de l’histoire à toutes 
les conditions de la »«>ciéié, il entre dans l’examen 
de l’étude selon l’individu qui la fait. C’est avec 
de vives couleurs, que souvent «m pourrait nommer 
un pou euustiqueif, qu’il expose les etuih» «lu savant 
de métier, qui n’est assidu «t studieux que P""? “• 
tisfaire aux conditions n’quisu» pour obtenir uôo 
place et pour en recoller le* rev«-nus, et celle de la 
tête'philosophique, qui se .’dévoue à la science pour 
arriver à la c«innaindancc de la vérité. Celui-ci, dit 
d.snit changer en sa proprié’é tout se qu’on fait et 
p»nse autour d«i lui ; le savant de métier no letian- 
che contre tou» nés voisina, il est jaloux de ce qu’ils 
jouissent de la lumière du soleil.

M. Girod passe ensuite en revue les différent <lé- 
gié» do civilisation. En nous montrant «tans un 
•ahlean rapide le» Gaulois du César et les Français 
de 1830, il nous expose avec une vérité «pu d'abord 
humilie notre orgueil et puis nous rend une dignité 
fière, l’histoire passée présente et future de notre 
pnv». Il présente à notre esprit la difference qu’of­
fre l’espèce contemporaine «lana différuus pays. Il 
nous montre l’homme libre sur la Tamise et la 
.Seine, indomptable au milieu des Alpes ; sur la 
Vistula misérnhhi et laiblo par la discorde, au delà 
des Pyrénées faible et miséiahle p»r son repos ; à 
Amsterdam à l’aisance sans recolles, et pauvre «t 
malheureuse dans le paradis abandonné do l’Ebre ; 
de nations séparées par l’océan, devenues voisines 
par le besoin, l’industrie et des liens politiques ,* et 
le» habitans de» deux rives d’un fltmve immensé 
ment séparé» par une autre liturgie. L'Espagne dit- 
H,porta son pouvoir «ru delà de l’Atlantique et jamais 
nu delà du Tage et du Quadalquivir. Quels objeta 
pour les réflexions de l’historien !

Le moment de cette réunion, où lui Européen se
étendu et lueratif, qu’ils saisissent l’occasion d’un trouve au milieu d’Américains au mémo degré «le

civilisation, avec la même langue, les mêmes avan­
tagea civils,il faut toute l’histoire du m«rnde |>our 
l’expliquer. Cette partie du discours de M. Girod 
devient une des plus in'ércssnntes de la lecture par 
le tableau qu’il trace aussi clairement que rapide­
ment pour l’expliquer.

Il p«»se ensuite en revue les sourees de l’histoi­
re,et il faut convenir qu’il prouve qu’il y en a ai peu 
de véridiques et de certaines, que l’histoire devien- 
«Irait une masse «le frogmens sans l’esprit philosophi­
que qui lie ce» fragment,qui fait de l’agrégat un sys­
tème, un en««,mble qui a nue connexion raisonnée. 
Il veut «pie l’historien remonte de l’année courante

dchoiicbé »ftr et avantageux pour placer leurs eapi 
taux et les fnirc valoir à leur intérêt imlividuel, en 
même teins que cette démarche de leur part n’njon- 
t^rn pas p< u de poids à no? concitoyens dans la ha* 
lance politi«|UP. C’c?t donc avec plaisir que, nous 
av.nis à annoncer la formation d’une grande Maison 
de Commerce vraiment Canadienne à In tête de la- 
q'i •Ile figurent les noms les plus respectables.— 
D’après U nature de la société, In respectabilité et 
b’S Lalens reconnus do ce* fondateurs et les capi­
taux qui leur ont déjà é’é offert*, les fonds de In 
maison d-'vront bientôt s’élever à phi* «le £100,000.

Nous reviendrons bientôt sur un sujet aussi in­

fer* le commencement «lu* source* d'où il redovrend 
ensiiile jmtqo’à ce i«)«ir, adorant l’être suprême en 
observant l’uff t de son phi» bel ouvrage. L’iliMioire 
e*t donc la citoyenne iiniu«»rt«lle d«* tout»*» b1» na­
tions et de tou* lus teins, qui arose l’olivier de la ver 
tu et buse l’obelinque de la vuiwte, (pu rétablit In 
vrai*' muture de bonheur et de mérite, que la folie 
doinin'iui)-a ftlsifiée dans chaque siècle d’une uia- 
nièr«i différente. Elle nou-: guérit de l’sdimratiun 
outréq «le l’antiquité, «le ce désir puéril «l«*a terns 
passés et en nou» montrant no» propres domaine* 
elle nu non» put met ‘s «léxirer le retour des 
tem» d’Alexandre et d'Auguste.

Cette introduction do* lue?" es de M. Girod à la 
aoriété historique fut rocua avec d'applaudisse- 
mens et l’assemblée fit inscrite sur hou journal 
nue résolution très flatten» i à M. Girod, qui donne­
ra s» second» lecture Samedi prochain en huit à 7 
heures et «leinie. Celle ci aura pour objet u ne es 
quisle de l'udinini.-drstion colnni*l« du l’Espagne 
dans ses ancienni s possesions do l’Atué.riquu du Sud.

Extrait d’une lettre particulière, datée Montréal, IG
décembre ;—

« Il va se former une largo association de mar- 
cliaiul» Canadien» et autre», pour l’élaMis*em»,ni 
d’une forte maison «le commerce, avec un capital «le 
p«Mit.être ,£i0o,000 au motus de In moitié, «pu aura 
une persnnned’ici trèaentendue dans le commerce n-> 
Angleterre, pour acheter, fairo lea expéditions, en*..

Le plan est dressé

PROSPECTUS d'un nirveau journal htbdoma- 
d air tt

qui noirsr. r>"BLik.i. aux thoi* riviere*.
Et qui aera.iniituké :« Lu gn-.rUt dr» Trois-Rivières, * 

(Lu pH-iuière feuille dcvuiil su publier le 30 déc.)

IL est duptm long-temp» un sujet d'ctonnc* 
ment et souvent «te recrut, que la ville d«** 

Trois-Rivières qui a é’é fondée en HîlK, «lato a- 
peu pièa delà fondation «le Qiiebtc, iffait 
jimaift eu un Journal bien I/objet du
lOttS'tgné est de suppléer à ceci, et e«i égard a 
l’avancement des connaissances durant le» der­
nières année», le désir I ;utbh‘ du tes ausjrnen- 
ter et le gr ind accroissement de In p« puUtum 
de c» tle province florissante, il n’a nul doute 
de su réuflûte-

La ville des Tro s-Riv-è ?s cQ t* capitale et 
est située <lnn< le centre d’nu «t.strict contenant 
tin cinquième de notre p >|»u|.dion, qoi *<• trou­
ve comparativement husm riche et uu»!»i bien 
Cultivée que les deux autres district* de la pro­
vince. Les «flaire» publiques de lotit le df*- 
tr«ct s’y font, le commerce du d•‘•trl(.•t s*v con­
centre, formant un entrepôt sur tine p 'ib* é- 
cliel'e que nous devons cap rer vur accroître 
en richesses et en importat.ee tons lus ans- 
Avec (le pare U avan!:««£«** on ne peut pas

iU«-
îheter, taire les expeuiimn», etc. * »----- , , n , . , '
»é, et do»t être soumis aux per- «douter qil‘un journal b'« u rédigé ««'t a\ai 

sonne» qui ont pronna d’y prendre pari dans le e*>un» | tageilX tant aux particuliers <|u au publ C. 
de la semaine proehsine. Lus actionnaires vci»**-1 Dans des occasions W'tnblabte* it est d‘uKige 
ront Iniirs l'onds immé»liateiueut, et lea oj ératious de ' dp faire d« s promes* ■» et di-s prot' stations tén­
ia niHism «’( fbrtlieront nussitôt q«ie possible. Il y I dant à obtenir la bonne volonté et le soutien du 
a déjà 15 a 20 mille* louis de promis par qnelqucs | p.-hq Les seul, q te le NO'is-ig'«é fera sont, 
ind vidus, M. l) + +♦prend des parts jujur un fort nue ses intérêt» nat * "
tnoninnt. Nombre de marchands de campagne vont 
»’y joindre, et l’on espère y incorporer tou» le* 
marchuml» détnilluurs de la ville, ainsi quo le grand 
nombre de ceux de» campagnes. Ou espère par là 
qu«* le* Canadiens viendront à prendre une partie du 
commerce un gros qui est entre les mains des étran­
ger». La su. ié é s’étendra dans diverses autre» 
branche», dè» que »es mov«ns le lui peunutlront.»

MARIAGES.
A New-York, le 7 courant, Thos. Tucker, écuyer, 

d«* la maison de Tucker et Stuart, à demoiselle 
France», fille de Rich J. Tucker, écuyer, do New- 
York.

A New York, le 7 du même mois, John R. Ha­
milton, écuver, avocat, du Québec, à demoiselle Eli-1 
za, fille de feu Churlut RaceN.de New-York.

DÉrÉDÉ.
A Saint-Jacques de l'Achignn, le 14 décembre, le 

«locteur H. P. BaiWou, à l’àyu de 37 ans, après une 
maladie de quatre jour*.

A Montréal Dimanche matin. Dame marik 
Fiunçoise CiiARTRAtx, épouse d* Louis Lamuuta- 
gne, Ecuver, de cette Yill«,

ON « besoin pour l’Ecole Brilanique et Car.a- 
di< nue des filles, une MAITRESSE capable 
d’eueeigoer 'a langue Française, l'Ecntmo et l’srith- 

nie'ique, tou» tes jours depHis DEUX heures jusqu’à 
quaire pt «leniie «le baprès midi ; lu» Samedi*, Di­
manches et Fêtes d'ohbgation «X’Pptés.

Pour piu» ample» luformation s'adresser à
Mdle. VANFKLSON, 

Secrétaire,
Rue St. T.oui1». a

Québec 15 Décembre 1Q31.

BI REAU DE MÉDECINE DE QUÉBEC.

LE second examen public de» Candidal» qui se 
présentent devant lu Bureau d'E.xominateurs 

du District do Quebec, aura lieu Lundi le 2e. de 
Janvier prochain, à deux heures p. m. dan» la Cham­
bre dus Médecin» do l’Hôpital du l’Hotcl-D:eu, rue 
dus l’auvre».

Par Ordre,
C. N. PERRAULT, D. M.

Secrétaire.
Québec îw 7e. Décembre.

que scs iniereiH pxrticu ier* no le pnrieront ja­
mais à nêgtigef ceux de ««es abonné», et que 
son principal obj' t » r.x «l'instruire ou d‘artiu- 
*er i-es lecteur*. Il (lé*i'e cepenpam faire r - 
marquer que quant aux questions politique* il 
ne vrra béavec nul parti, ei que son intention 
e»t (Pevuer autant <| ie possible !«■» < 1:sc«i.ss'ou8 
«jui agitent la tranquillité publ «jue *l‘une pro­
vince jus(ju*a |»réHent renommée p r i‘harm**nie 
et le contentement En mêmetemp» il se ré e«- 
ve le droit «le faire de temps a aime des oiihui- 
vations Nur ce qui se pît'-S' , et (l'insisîer sur cj 
«ju'il conçoit être I» i aU'e de l’old'e publ que 
et «le l'avancement national.

Le journal ser« lu pnmé sur papier folio- 
c-own, en t(» c«»lonne*. carac’è e» fin11, dau» 
les deux langues. Le pri\ sera du I 2s 6 I- pnr 
inné'- itrai» de p«)Hieexc« pié»,) payable moitié 
d'avance. Les annonces seront publiées .«ux 
prix ordinaire*.

Les abonné» sont priés d * faire parvenir leurs 
noms nus-itôl que po-table au «ouss gué, au 
Trou-Uiviètes.

G LO. STOI1B'.

danse a la mode.

M GOODM AN ayant eu l'huii.leur d'unseiguer 
* «Inn» quelques-unev «tus premiè’es famille* 
d‘l lande, et dont il * entr«i le* mains !«•» leeom- 

mandations en »« faveur, srmoiiee r»’»|>>*lueu»'-- 
ment aux familles de Québec qu'il a formé un« par- 
tm de Quadrille, pour I. » Soirées de Lundi, Mercre­
di ef Vendredi, depuis H jusqu'à 9 heur*-», dans le 
cour» duuqu. lles aoiiéc» il eii*( ignera le* don** » 
modernes le» plus à la mod-, comprenant Quadril­
las, Gallopnde», Mnzourka* S,-r. Le. isc.

Classe d'Eubm* depui» to h«nir< » du matin j-<*- 
qu'a midi, l*> nièiiie» j»*u-*. Fuindb » et Ecole» 
enseigné*-* dans Q.tébu« et se» envimn».

Ou ennnaitra lus terums et autre* «k-'a'l» en 
s'adressant uh.-z M. l'ratt. Rue Lu Fabriou.*, Hsu*«- 
Villc, o.iàM. \Vib«-, P rru.juier. Rie La >mn la gne, 
ou h m. (iooilnian, chez Madame Jun«-.», Mod«*u»u, 
Rue CnintlarH.

si que lu» souscripteur* pour défrayer les dép«m»ns 
du Comité Constitutional de 1827, hoiii informés 
que de* Listes de Souscripteurs pour un diner «juu 
l’on donnera à M. Ncilson le jour que la coupe lui 
sera présentée, sont déposées au Bureau de Messrs. 
John A John M. Fraser en In Basse-Bille, et rhuy. 
le Soussigné eu In Haute-Ville de Québec, Rue St. 
Louis.

(Par ordre) HECTOR S. HUOT.
Secretaire.

Québec 13 Décembre 1931.
TT E Soussigné ayant été din-menl commissionné 
«I A NOTAIRE, informe le public qu’il tiendra son 

Etude en la Haute-Ville do Québec, Rue St. Juan, 
dans la maison voisine de celle qui se trouve vis à- 
vis de la rôle du Palms.

JOSEPH PETITCLERC, N. P. 
Québec, 17 Dée. 1831. 3n

COUDlAt. KLï» i’CMtANT U'ALEKM AOivE i Alt 
HOYT.

UN demi-verre à vin pris le mafin exciter* l‘«p-
petit, facilitera la dig«*«iiou, et s« ra un uxcul- 

F.S Souseriptenre à la coupe que l’on sr- propo- lent «lélersif, de sorte «jue c‘c*i uo** bo »»-‘<n i>i> o.n 
JLi »«• de présenter à Jolis Nfii.son, Ecuier, en parable. F.lle purifiera aussi lontu la tna»»c du sang, 
reconnaissance de» s«-rvi« e» qu’il a rendus au Pav.-j Le Cordial «e vend en bontt-i les- pnx o-., par 
comme Député des Pétitionnaires à In requête du HOYT, Chemin deStu. I oi, «ni c • •• iX
District de Québec,sur les griefs de lit Province, a:n ter, Rue 8t. Nicolas, Qnéln-u 13 (iccooi »ru__ ^_*—^

G EN CE GÉNÉRALE —Le «nusulgné prend ’a 
liberté d’annoncer au public un g* èral, qu ii a 

formé en cette ville un étabhs*'ment «1 agence, jkiui 
la collecimn en lu remboursement de Letlie* «bi 
change de BdletshDividendus, Intérèi» Ruiluinaiion» 
de toute soite. Il ree»‘V«o aussi toute» lu» »i*inme» 
d’argent qui pourront lui ô<re offertes en dépôt po«»r 
être remboursées soit à demande, soit à un joui fixé, 
av«;e intérêt «le trois» six p»r cent par année, selon 
le montant déposé, et l« s dépositeurs auront touH s 
les garantie* sutfisantes que l’urgent leur MUa remis 
au temps fixe. H rst prfpari pareillement à faire des 
prêts et des avances sur des efl, tl papiers apprvur^y. 
Le Rousaignc demande à as»uter lu public que tes « '* 
vers départemen* de son Etablissement seront inva­
riable ment conduits sur un système et d’aoré* de* 
principes, qn’d* se flatte fermement devoir lu» atti­
rer la confiance publique. _

G. IT. Hi Dr..
Québec Mai 1831. R-ie ^fo. Anne, Hante viM«*.

A LOUER pour un ternie de qiie!«|U« s nn- 
^ nées, et possession donnée le premier

mai prochain :— ..........
l». La MAISON à trois étages, on partie d’i- 

cellc, située sur la rue Mont-Carmel, et maintenant 
occupée par lu soussigné.

2 5 . Celle prenant front sur la rue Haldimand, 
aussi à trois étages.

La première de eus maisons est dans le meilleur 
ordre de réparation; cl la 2e »em parachevée, vers le 
15 mars prochain ; avant toutes deux, cour, écuries, 
Imngnrd, &c. Ce» deux maisons offrent un loge­
ment commode p«*ur une grande famille, et se trou­
vent à la proximité de In cour, et «l’autre* bureaux
pub.ic». s'adresser à El. BEDARD, avocat,

5 décembre 1831. ^ -4a gu* MwnLCa«iuel.

J’Ai l’honneur d’intbriner lus luuiiibre» du i m»- 
titut ut le public en général, que me* leçons 

àe géométrie appliquée coiniuehcent tous les jeudis 
d sept heures ut demie.

A. GIROD.

HISTOIRE DU CANADA.

A VENDRE, par les Soussignés au Chien .TOr, 
rue Buadu, L’Ann&cÉ de l’Histoire du Cana­

da, à l'usage des Kcoles, rédigé par J. F. PER­
RAULT, écr. Protonotaire.—Prix 1s. Gd.

THOS. CARY & Oie. 
Québec, 7 Déc. 1631.

A VENDRE en Tinettes BEURRE DE KA- 
MOURASKA.

Par J. 4-J. B AXTER
Au Palais, Rue St. Nicolas N ° II, Québec 24 No­

vembre 1S31,

1
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oN^rrnTioN angi.aise ( *'• *•)
à vernir»» m»inten*i»t à «-file imprimerie—pnxCONTRAT DU GOUVRRNCSNT.

15,(/''O Iroliei cl« paille.

fr eommieMire p*‘-'%lr:il re<em<J»« piopoemooi i m* w ‘.riaV.âu'’ d » in-t n!».<•*'•A iw*mru midi du im r» r*Mli ‘21 décemhui ^31 ; ( »i p<d.i ouvm«e ollï.» un ^ ‘
pouriahvrHUoudel5.000 boUc.de paille de 18 ) do U Conet.tut.ou An?la.»e, et doit être mie 
ihs clihoue «le la nicilluure qualité et iujattea 4 • «ea mania

a (in une les enlae*

do tr»ua les on.'«ua«|ui frcquontont lea éce- 
Éir aourouv^ee 11 ^ 0n «'eomimandrt aux Maitree «l’en fuir * iu<

fiilSod'.oront livrées au hangar do, Caeer- LIVRE de I.KCTCRB. -ün que 
^ c t i» ,1 .„ir. 1, «..r Im i) anver apiirenuent de bonne heure Im premiere prin<i|«»nr; u Saint Roc!» entre le 1er U le U Janv,cr | dJ;;i(iUVeriiein,n, lequel .la doivent vivre, et
’ 5000 dito nu hnnyir Tour n ’ 8, entre le 1er J qu’ils ont le plu* prand intérêt de connaître.
et le 10 de février 1532. , . Bureau du Canadien

dito U aucune des «Htes place*, au rhoix No. 11 Rue Lain«>n B >• ) 
du gouvernement entre le 1er et le 10 de inar» ( tiue.>««, J“ 4 '° * __ ________

1.M prop«i.i'i„„, doi.ont fait CO"', „„ M ^SaxVnir.^ «s .*»•«
d’Halifax et aucune prnpoa'tion pour moine de 
5000 hottes. Deux cam ions seront «*X'ffé •* et paie- 
m- nt du contrat 9<’rn lait loua l«*a moia *ur le cor 
tilicat de livraison par h niN.ire des Caserne», 

(’oninnssanat dn Canaila,
Québec, le *21 novembre 1831.

T' Joa. -Fra. Perrault,du Baa.Canada, par
Ecuyer.

1 » traité complet, cfunpopé du TKAixft dtt JaR- 
Pi^'iftK «*i du Traité pc la («kasdr Culturk 
vend 5*. demi-reliure.

Le traité «le h Grands Cci.rcnc séparé, 3s. 6.1. 
au**i «leiin-relié.

Le Traité de Jardinage «éparé 2*.
Hnroaudu Canadien, 25 juin I83I.

1 Œuvres de Mirabeau, t>o Vol
1 F.lém* n* d’Koonomie politique
1 L’Ami dos Hoinmos, 6e Vol
2 Le parfait Néçroc'ant 
1 Hi‘t«»ire de l’L *ure,
1 ArchboM’s Criminal Pleadings,

12mn 
4io 
16mu 
12uto

PKA1TK SUR LES LOIS CIVILES 
np

LE Sous*l?né prévient les aous« rlpteiirs à
cot ouvrage «*t cc.*x q»ii pourront lede- ^ IVRES qui mauqaent de la Bibliothèque de 1* 

venir, qu c n ir imite des arrungemeus p'is aver M^J Chambre d'A^semldee.
I mtciir. H. D,:é Hivikre. Beaurien, HfuyiT, : BOOK^ MISSING ton, .h, Lifccry ofihc IM* 
il en es» «levenu proppiétxire, el eH le seul an- °* Asscmhly. _
torisé à recevoir le montant de* souscriptio s j j (Luvres le Mirab«*au. 6e Vol 8vo
tous reçus qui seront donne* p *r d’autre de- 
v.int être uuts.

Le nombre des souscripteurs permet de 
commencer immédiatement,l'impression de «’et 
ouvr;v<j * (qu? pli’Rienrs per§onne^ instruit» x ont 
rc4^ udé comme devant être d'une Rt^nde uti-; 
lité.^ et il s ra publié dans le cours de l’hiver.
Le tirn^edevant être limité, ceux qui desireut 
sou'crire so"t prié< de s’adrev^T à Montréal 
au bureau de U Minerve, et à la libr.irie de 
MM. Fabre & Cie, ; à Québec, chez MM.
Neilson & Cowan ; au Bmeati du C-'nndien ; 
et a la librairie de MM. T, Cary & Cie. et au 
Trois-Rivières en l'étude de A. Z. Le Blanc 
Ecuyer

L’ou\n£*» sert publié en tro;s volumes 
in-bo-sur bon papier H avec de b.*aux caractè­
re». La souscription est de trente shell'.» 
brochés,

LUDGRR DU VERNA V.
Montr'al, S Nnv. 1831.

V

1 Prd«*ti<* «! Guide tn th«* Quarter Serions Hvo 
3 Westminster Hall or Anecdote* of the Bur, 

Bench and \\«>ol*a«‘R, *
1 Reports of Scotch Jury Cua '*,

ALK.NDRIER DE QUEBEC POUR 1*32. Im 
primé en besux cRractèrc» et «»<nj{n« us» m •n1 

revu, contenant une liste de l'Etat F,cclé*ia‘4l*,|,M1 
.lu district de Québec, Table d«’» Fêtes nmbtles. 
\ aleur et Poids des Monnaie" Terme» «les Cours d«* 
Justice, Marées Hautca kn jours de Nuuveileset 
Pleines Lunes ^‘«’..ftc.

La su■.dit CALF.NDIUF.lt vient d êlre publié pat 
FRfcCHETTK ti Cik, et se trouve du* eux, rue d< 
la u.ontsjjne No. Il cùte delà ÜRSStt-ville.

Bureau «lu Canadien (
Ÿ'j Octobre lh3L i

CALENDRIER POUR L’A N NEF. 1812.

Î’ F I'ai vMimicR p'ibln'* par l«’» «nusHiyné*, outre 
jl'ti matière accoutumée, contient les I iti«'s du 

Gouverneur, les noms d.s Membres «les (-onsnils 
Exécutif et Légiklatif et do la Cbsmbre d’Assem- 
l.lée , des Juges et Olhciers «les C«»uis do Justice 
«lan* la Provinea avec la «I «le «le lours Commissions, 
les dillérenf oliteiers i’uldic av« c le lieu de IrurA Bn 
reaux. les Termes des C«mrs, labiés de M'tiée, l.< 
latitude et Longitude des lieux remaïquabloe dans 
le .St. Laurau:, &e. &c. A<Èe.

THUS. C.AUV. * CI F..
Québec 3 N«>v. 1331. Au Chikn d’Or.
N. K Qui ont à vendre i.*Histoirr AUiiH..Kfc: du 

Nocvrau et Ancien Testament rn tfro.» caractères, 
le Petit et Giiand Cai ficuirMF.. et les diflèrens 
livr«*s en tirage dini» les École», Ardoises, Paeete 
kie» &.r. kc. &c.

v n ^ BELL 1ER
»5- lî.

"l.(
lailt
..n,KS".t„r,<„ld<CAS 

.I.to .1 ,1 A|.OA, r" jupl.wb,. i ris. U,., c. , S 
N ° 7, viw-wi* le (icnêral \V0|f Jan,

ftr Capuches de Uaitor a U ‘,iCr„ur 
et de toutui couleurs. cr<

N. H. l ins haut prix pour H R
musqué, a.ns» «pie pour vieux cen.,,., ,,
t«»r et vieux c «sque* de Loutre.

Québ-c, 1 o • Novembre Imsi.
AVIS.

A G F. N CF. de quel«,ue nature qU„ • 
m pb1', b s .«il «lies «|«* «'«nnnierce exet.14/ , feBV* 

. I «matio.is auprès du GmtveniFmenl 1 „„f
JAMl:s II. KiVr

auprès du 

Qnéhee I t Jnilb 1 183t.

iF.l HHF. d>* l’I »* aux (irues et de K.ou.mraaka* 
VIN de Madère I O Oporto, et Sherry, 
GI’NIF-VRE. en bnrr qu' »,
MADRIERS se« *

S’a.i.eSNer a Cl! t.RLFS POSTON.
Rue do«5 Eoa-e» près du Parc à boi*.
13 Décembre 1MI.

ITN jeune homme de 16 ou 13 an*», d’une fannilk* 
J honnéti* qui parle l- s d nx la'iguea, tr«>uvera1 «n honnête «pii pnrl«» l.s a.‘«ix laugm s, lo.uvera

1 ( arrington’s Criminal I *w A* Append x, iTin.» | une jSsre comme eomniis dan* un 1
I L’Adnunistratiou de la Justice Criminelle ujagMins de détail en four lissant de» bon» caractè-

R U s«m««igné annonce aux nombreux «ou--* 
JLj c;ipU*ur* à son *• Tb»ite’sua le* lois 

riviLLis” qu'il a o-p me de son manu* rit en 
fivmd- M. Ludgei Dsvormy, imprimeur 
qui de c t e d «te e«’ s« ul .uitoriAé a recevoir 
le monuut de* &ous:r pfion» tt a eu donner 
reçu.

H. Di;SRlVir.«F,8 BE NUBIEN.
Montré I 3 Novembre IsSI.

AVÜ AUX 1 NTREPREVEURS.

IIS Soonv gués Symlica de St. George de 
^ K.tk'mna, Comté de Kimouski. legale, 

meut autorisé* parle* ('ommisNaires, informent 
les eiit'eprencun» qu’il* recevront des pr po-i* 
lions p ir écrit d’iei »u seize «le Jo v>* r pro- 
chain, au«| n*l jour elle* seront ouv.Mte» e* cel- 
I jqui p -iaitrootle plue avantageuse» pour le

en Ang.eterre, bvo
1 Pothier—Traite du Contrat de Marriage.

Suie Vol litno
1 D tto —Tiai'é du Douaire, «
1 Ditto —Traué de la Possession, 1er vol t 
I Recueil général d<*3 Anciennes l.«>.s Fran*

çixis**», 2«ne vol ®vo
3 Tiieinini ou B bUothèqoe du Jurisconsulte,

7ine, 8tne, Nine vols «
1 La Clef du N hariat, «
2 Encycloj'é lie Méthodique—des Anas— Bo-

tanl«;u«», 4to
1 î.ibrarv of F.ntertaining Knowledge, l2ino
1 Œuvres d«* Cicéron, 25 vol hvo

fEuvri'i de Condillac, 35e vol 12uio
Th.- Hand B >ok, or Du tionnary of Terms 

us. d in th.’ Arts and S* iences, 12mo
Mémoires du H.moii de Tou, 2^ 8vo
political éi Hi-toocal Account of Lower 

Cana ls ; by a Canadian «
1 History of 5'i* ric;i ; by De llerriua, 2t* vo' «
1 Q'.uvrca dc Branlftme, 7*» vol «
1 Œuvres de St. Simon. 6-* v.>l ■«
1 Histoire de l’H’ôtel Du n do Québec, 1J'no
2 Ttie A'bany Plough B y, h; ui June l?L

to May 1*21, 2 vols 4tu
1 Le Canadien—Québec S«j6 à ]81rt., »
The Quebec Mercury—1305 a* 1*306 »
Quebec, Novembre 1831.

magasnit 
res. S’adresse» à c* Bureau. 

Québec 11 Dr embie 1831.
AVIS.

f JM ben FORGLRON un bm CORDOX- 
1' NI F R, un bnn TAIH.I UK, et FLR- 
B LA Nil ER «1 borne comliiit* subies ei 
ir iviill iiis, micontr» ront un ei.cmirageim ut 
Itb r.il, en venant >'ét;.b r iu Viilagt deRouvil- 
le, prè» de l’ég'iu de St- Hilaire «le Rouvill..

Le - S\ iiilu-'. d. l’I'c le «le cell puosse «*nl 
.«un i b«‘soin d’un bon MAITRE d’fCOLL d' 
I» in.«v mu'iif'et bien h<.bte. S’ulr s»er nniiié- 
diutement au Ci r on «n Seigneur du lieu.

Si, Hilaire 10 Noveirbre i^mi

M.
ECOLE. DI SOIR.

E II ANDRE.U comm, ne ra son ê< 
«lu soir lu nui i»t« eliain.

Rue hte. Hélène. 30 ^« 11 •u;* r^.

LOUER h’in r !•

F. Soussigné ayant été dû nent nommé curat u 
la eurces'.ion varant** de feu J. M i l.une et 

p ib *c, 3* r.mt acceptée*, et en c«>nséquence il j )eep|, Measam, en leur vivant, marchand», de cett* 
s«fra fait des rrarchés ou contrat* provisoires su- ville, prie toute personne endettées envei* lu dit«* 
jets à Phom'd >gation des Cummisaair»** puut succ^' -n>n, de le payer vans délai, et celles à «pu il 
le* O’ivr.gcs qui suivent, savoir :— 1 pmi; êir«> dû «ont p iées de ui trammieitrc uu plutii

Une Eelise de 120 pitd-. sur 45 avec deux | i«urs léclamationa eu boimt ûuiiie^
('hapelles «aillante!, une Saci ist e de 3 2 pieds

pi « nu 'r d«‘ M \ J pro­
chain, lu maison «In a >u-<f>i£t>é ru > » 

l i-uie, avec Cour, J»iriJiii, Uungsidel Écurie.- La 
nr»:* ifi d ici à celte ej>«>.jiie vh êtr«* complèi«*mcne 
r-. Luit! dauM le gout rood* rn** ^u.v »'«t dos pluns 
l< vis 'ju«‘ l’un conuuu in^u.'ra >■» >ni . 4.

PHI. P AN ET.
Québec28 Oct. lî:3l

*t«ir la ti-jr-nr du *» r «■tnaiie, et un presbytère 
y attenant de 40 pieds .sur 32 de l irgueur, le 
tout mesure lr»» ç«i»e et de dedans eu dtdaus.

Toute 11 charp»*uterie et la menuiserie t»nt 
de 1 Eglise ( le clocher, la voûte et ks bine* 
exceptés ) et de 11 S.icr.s:i«‘, que du presbytère 
qui sera divisé en log *«nens convenables,

Les entrepreneurs fourniront deux cauti >n* 
solvable» et solidaires pour la due exécution d<’ 
tout marché ou contrat bas-^ur k» dite» p o 
position*.

St. Geoige de Kakonua,
( S.gué )

.1, M. M ADR AN Pire, B. DIONNE sy d 
P. BONPNFANT 
D. f SAIN DON 

25 Novembre 1831.

6 msi 1831.
GEORGE WEl LING, 

curateur, rue Sic Faindl

BUREAU D’AGENCE. 
AMERICAINE ET ETRANGERE, 

p. ur toutes sortes de Réclamations No 49 
Wall-Street, New-York, |H31.

AVIS pubbe est par le présent donné a 
tous ceux que cela peut iutéresier, ayant 

les réclamation , det:«‘s, héiihgts,&.c.paya- 
bk-s ou Tecouvrab'es en pays étranger, <jue ce 
bureau d’agence a établi, sous les auspices et 
et la protection de personnes jouissant d.ina ce 
pay d*i>ne grande consider il ion, une coires- 
pondance régulière avec les premiers banquiers, 

Ls.* VL* M AH LOI \ ^aus prem'er* ports et ville» capitdes d^s 
£ 1 ^ + EOitTiEK Pol,vernt,inens étrangers en relation de com- 

' mcrceaveclcs Etats-Unis; pnrl’entremifte des-
ipielle*, le* reclamationa valide* qui puniront 
m'être confiées seront expédiée* pour être ré- 

é •- «q recouvrées d’uue manière prompte et

. T F. K MMsigné \ R(' HI
P # i t r.< ï I . st LFI E.l R
^ Cf 8T VTUAIRE prend a liberté

«ibuturmer l«: jinb.ir «*t Mesar-, 
ks Curé’4 en partnuher, qu‘i/ 
vient d‘ouvrir tue St. Flavkn 
ll<iute-\ ille de Québec, près «lu 
Cimetière «l«j» l’i'1 *té*, un Atelier 

'•ù il se propose tl‘.:xé«,iit.“r toutes les pièces et mor­
ceaux «le Sculpture,Archileeture et Dorure «pjj pour­
ront lui être d< mande*. Mr. B. o*p se liait» r qu*a* 
près avoir travaille quinz»* nmié«'S coinnic C«»niiv- 
niui'reriiez un des ineHlcnr* Maître» «lu psy-, cet 
avantage lui mériteia Dent «njrngeuient de tuu- c« ux 
qui ont las connuissaïu-es «le son \rt.

L. T. LERLINGUET, 
Architecte.

Québecbe. N>«v., d

TKE D ECOLE qui puisse enseigner la L-cture, effective ; pourvu que les titre* de réclaman» 
l Eori-urH, le* premier., principes de l’Arithmétique . soicnt accompagné*des pieces justificatives, et 
et la Gramm tire trany-me; celui qui pourrait en- ......... ________ a' ......... .............

ON a besoin immédiat,.‘meat dans la Parois*.' d.'
Sb Antoine de la Baie du Fèbvre d un M U- 

TRE D’ÉCOLE 
TÉ
,■ U I™*??,’, , “I I d’no» procomIm l'.utorii^ corn-
P''!gner I A iglaH serait prètéré. Oa exige qu’il sil .r - 1 « . ,de bonne» m®...»,qu’il s ut call, d.que, et qu’il ait ^U nte’ 3tle9Me P®r le gouverneur de l’etat et
d” bonnes recoinmmd&tion». S’alrcsser au Syndic
Soussigné,

 roruW.R Pire.
AVIS AUX A LJ B ERG 1ST ES,

Session Trimestrielle de la piix, octobre 1P3I.

du territoire où elle sera exécutée, légdisce par 
le c«>nsul étranger.

A yant aussi établi une cnrre«pooÔHnce sem- 
l>labiés par tou» les Etats-Unis et dans les pos­
sessions apgh»is«es en Amérique, on recevra é- 
g dement les réclamations a recouvrer «ians ce< yUIOMNI. Qu il.oit donné üvh public p,ruK-a soit ,»rj« Amer,ca„.s ou <‘tru„Rer9 

X » par le. Greffier, .le la paix dan, les papiers , „éc„te,a Ju,s, aveepo,,dualité et facilf- 
p ib'sesde.a > > le, que tontes les .lemandes té tout ordre pour pUe,ment de fonds f ur hy-
rYtinr lirpiirpa <1 anhrr.MQté» spmnr nris^Q roiio . ... . . '
p ib'i
pour licences d’aubergiste seront prises sous 
coiisidérition à 11 séance prochaine d»*< Magis- 
tratsilanila session trimcitrieÜe générale en 
fanvirr pr :eh »in.

Certifié.
GREEN & PERRAULT. G. de Paix 

à vendre par le soustsinéRace ninont r.’yue et 
TTT'NK petite boite «mntenant 
sLJ Gallon d'Or et d’Aigent,

Franges do. do.
Limaçons

J. C. REFFENSTEIN 4- Cio.

pothèque, ach itde fond public» et Houscription 
aux canaux des états de New-York, Pensylva- 
nie, Ohio, &c.

Toutes cominunic.ation* adressées à cette a- 
gence dans les cas oit un examen des ptpiers, 
une recherche aux archive* ou l'intervention de 
la loi seraient nécessaires, devront c’re aecorr p t- 
gnées d’une remise de fonds suffisante p«>ur 
défrayer le* dépense* et déboursés préliminai­
res : leskttres devront être affranchies.

AARON A. PALMER.

A LOI ER pour uu terme de qualques an- 
JTAflL A nées, et puB»eKai<ti) «L.niiéd !«■ |irviui. r 
mai prochain : —

1 °. La MAISON à troi* étages, nu partie «l’i­
celle, pituée sur I* rue Mont Carmel, et maintenant 
occupée parle soussigné.

23. Celle prenant front sur lu rue Hsldimand, 
aussi à trois étaecs.

La prenm*re de ce* iin'*oon rst dans le meille'ir 
ordre d*? réparation ; et elle sera parachevée vers le 
15 mar* prochain ; ayant toutes deux, cour, écuries, 
banpard, &c. Ces de«u maison* offrent un logo 
ment commode pour une grande fa mille, e! se trou­
vent à la proximité de la cour, et d’autres bureaux 
publics.

S’adresser ù El. BEDARD, avocat,
5 décmiibie 1831. rue Mont-Curmcl.

4 VENDRE à eetie Imprimerie les ouvrages 
suivant «le Mr Perrault, savoir : des .25/«V</ai- 

rn,, «les Tableaux tir Vocabulaire» «le 2 & 3 hvIIii- 
he* suivis de l’ttiles Leçons à lire do la uiêinc 
quantité de syllabes.

Bureau «lu Canadien,
N«>. 11. rue 1,«montagne.

Qnébec 23 juillet 1831.

«■.vu,- vê! r :«;,7T“Tîttf kï'' 
1) ^ ;Tg'^ i-îu

M. H . O. WELLS,
C. «levant Dire, t.'ui «1. >. îlalk-ts « t pfem:.r n

Slri:i.TW4,") '■ i -'-«to.

A SI .SCHAMI H'.S UK DAN.SK, ii„.2|(,„s,

I u .. C.,nl U,,«». M,<;mlln ;
et Duns.sile (j ,.Ur* ; i h-s « ..mi. hu,,,/.
. eiues appelée* ” /. i (UHoptule «-t M>scolairts ' re' 

I.n S«KUK oK M. WELLS ptésidcra au*déu.r^ 
ment de Dames. * ^

Pirtif" de j t::» s per»,.mies Merere.l, rt Saimd 
l’ui’iè» m»di, depiii* tr„is heur.*» justpi’à ciom.

l'a.tie «U Qiiad'iih I s ««tirs des inéiues jour» de 
puis huit heu. es jnsqii’ù dix. J

U'inuihre Pépaiée par l'Kmeipnement yritt *eulc- 
nient, et t,u\>u imrs à toute heure «itij .ur.

Leçons dom é- » av e p..iirtnaliié dans l«s. 
et dans les fannlles, jns,,u’à 15 nhl'ef. «|.. q 

Ou pourra ■.«• procurer la carte de* jeu eil 
.Irchsant ù l’Aeailetrne,

D» o, «, I re 1831.

CillAVG» MES T UE Ütii. 
^ Pt N< I..— l.e. S.MMSl-

gné» demandent à informer
I. H" j" Il Ujiie* «i |. ,,„|,]IC(

r7, qu’il- «»nt tra'i*p«>r'.é I. ir 
^ M AN! FAP l l KM d: VOI- 

PI RF.S, à leur \ «nvi*| ,^n. 
hü*seiiiont, rue Me. L'i.ale, 

i la port»* voi»i »«• «le P. Panel, Ecuyer, < ù ils 
ecevr.mt et * xé iit. ront i«\e«- propreté <i 

tuih’f ton* !< - >r,!r s ilh s'Tolit fiiV'iriSiQ.. I.q. 
si.UHsigné-, » n i' t p«»uv<>ir avancer que leiir.» viiii. 
ics l’emporteront «ou* l«‘ apport de l’éléganrc et de 
!.« fore» un l«».iif'« celles «pi’«ii: peut foi»'m Crm.iU.

N. B. Ressort» d- toute Bortc fan» et rcpaié», 
Voiture* peinturé *&« &«'. de la tncilienre Isç.in
« i uu\ prix le- plu» moKé.é*. Il» peuvent meure 

i* » i*< Hurts »n rr.rir, t.y ant un v.Hte bâtiinent »l«a> 
tiué ù celte fin, et ils en prendront le plu» Çrsc 
•ioin. (.INGRAS & DUVi.it.

.« '■ c 17 Mai 1831
A \ EN DRE K CF.TT1 IMPRIMERIE 

Ml.SSL's «i UFFDLS nr. .Sr. DAMIEN r.r 
ce "st. HLU\ Mvl», iuipiùné» suns la «lircttionde 
s* lîiMiulcur, Monseigneur 1‘Èvêque de Quéti.c.

c t-fiob; , 1S31.

( ONDi riGNS DE CE JOURNAL.
T.ft CaXaDIC.s *e publie «I. ox !"i* par «■errninf*, 

le Mercredi » t le Samedi «lan* l’aprè«•midi. I * 
prix d<* l’abonn«‘inent e»t de quatre pia*th*B par an­
née, outre le» frai* «le {’'’«te. Ceux qui veulent 
discontinuer, «ont obligé* dVn «lonnor avis uu ineif 
avant l’expiralivn «In t. nne de t’alwm«lenient «]m 
•»t (!«.* *ix mois, <•( payer leur» uriérag* », autrement 

il* seront cun*«\* continuer un autre »énie*tr». I<f* 
lettre», paquets, n.petit, «'orr«speiulances ^c. dfli 
vent être atlre»»é* Irst:»-* «l« p«irt, à l'Iinprimeri*, 
ntl Bureau du Journal. N»*. 11, rue Lai»uiit»gf'<‘» 
Busse Ville. -----------

PRIX DES ANNONCES.
Six lignes et au «less'iu»2s. «*t p*»ur c'na«iur ii<*ff* 

lion e»i'». éqiu nie fi dontet» «'mirant.
Duuxe « t .in d«*3»otiM 3*. et 8 «km or* co irant pour

chaque insertion mi!.eé<;u« ute.
Au d«>M*u.« «le «burze lignes 3 deniers par li^ne, f 

uu «lonier pour ch»«pie insertion subséquent^
Les annonc»?» non are«rnip»gné«‘* dordtf» 

sont publié»*» jusqu’à C® qu’d soit donné rtr^rr, 
discontinuer l'insertion. Dn trait»* «le {Pf * f 
pour l••B annom e* fiéq«ientcB et «l’une certaine t^** 
duc, ainsi que pour celles «pu d«)ivcnt être pUl,,e 
pendant longtemps

Lists I'Ko A«.&ns uu I’anauiem.
Ste.-Anne Lapérail* 
Trots-Rivière*

P. A, Don ion, Ecuyer,
A. V. ! .khi ave, Ecuyor,
1) a mu Aiimbi iioNo, Ecuyer, Berthier 
Dr. Mkii i.M'k,
MM. E. IL F a hr R k Cie.
H. Dr RoiniLLK, Ecuyer,
.1. C. Dev rut, Ecuyer,

L’Assomption
Monliéal ...
St. |Maire de RfU»»11* 
St. (-l'srles

Tiiim. Fhan« iirhr. Ecuyer, St. Matin»*

A RTICI.ES supposés tiroir été voUa,—Ot\ a trouvé 
llL dans la grange de mu.lame N euve Guillet dit j 
Tourangeau.

2 COUPONS DE DRAP
La personne ù qui ces etfet |>eiivent appartenir le 
recouvrera en s’adressant a mud. Tourangeau, Rue 
St. Vulier.

Québec, 4 Novembre 1831,

.1. Lun» Wolff, M. P.
Jus. Rousseau, Ecuyer, 
Maie Noël, Ecuyer,
A. P. .Mktiiot, M. M.
Jo*. R«»i, F'iiyer,
Jo*. Fiorrau, Ecuyer, 
Amahik Morik, Ecuyer, 
Isaac llUDtiN, E«uiy«‘r,
MM. C’ahurais Sr Têtu, 
Amablk Di"nnr, Ecuy«T, 
Loris Bri.air, E« uye«,
1«>nack Gravkm.k, F.«mver,

(•«•ntilly 
paie du Fèbvre 
St. Ant«*ine 
St. Pierre le*BccqueU 
Si. Gcrvais 
Beaumont 
St. Roch s 
Ste. Anne de la Foc» 
Rivière Ouelle
KsnmurAsba
Baie St. Paul


